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Le gros débat fiscal a été amor ce

è la Chambre franfalse. Une fois de
plus, M. Poincaré a annonce qu'il
poseratt la question de confiance
sur la question des missions.

Du Mexique, les nouvelles sont
contradtetotres. D'une part, on an-
nonce la victoire des rebelles, d'au-
tre p art, on assuré que, vatneus, les
rebelles ont déjà abandonné Vera»
Cruz. Le general Lop ez a été fusillé.

En politique, il y a toujours un peu
de mauvaise foi dans les additions des
chiffres des scrutins ou , si le mot vous
parait un peu gros, des lorgnettes
grossissantes.

Avec des calculs algébriques et un
art de faire dire aux statistiques tout
ce que l'on veut, on arrive facilement
à transformer des victoires en défaites
el des défaites en victoires.

Il est certain que nous avons perdu
un siège a Brigue à la suite de dissi-
<Jences intérieures, dont un corres-
pondant du Nouvelliste a parie lon-
guement, mais c'est la seule ombre au
tableau.
* A moins d'ètre atteint d'une doublé
cataracte, le Confédéré reconnaitra
qu« ce siège ne nous appartenait déjà
phis, il y a huit ans, et qu 'il faut que
l'idée conservatrice soit terriblement
forte dans le Haut-Valais pour avoir
tenu le coup contre des adversaires
dans des distriets où il n'y avait pas
moins de trois listes qui s'en préva-
laient.

Ainsi, l'Opposition aurait pu avoir
la partie belle à Loèche. Or, elle n'est
méme pas arrivée au quotient.

En revanche, ce qui n'est pas une
histoire à dormir debout , tout en étant
on ne peut plus éveillé, c'est le chiffre
enorme d'adhésions nouvelles que le
parti conservateur-progressiste a re-
cueilli depuis quatre ans.

Que le Confédéré mette en parallèle
les suffrages obtenus par chaque parti
politique en mars 1925 et en mars
1929 pour les mèmes élections législa-
tives , et , visiblement ému , il sera très
vite édifié. C'est un recul general pour
le parti radicai.

La caraetéristique du peuple valai-
san , c'est le bon sens. La majorité de
nos concitoyens, paysans, ouvriers ,
petits bourgeois , est , en effet , admira-
blément équilibrée.

Cette majorité admet fort bien l'exis-
tence d'une Opposition , mais elle
prend pour des billevesées certaines
critiques injustes et exagérées à l'a-
dresse d'une politique progressive qui
a fait ses preuves et de magistrats qui
ont renoncé aux douceurs de la vie
privée pour se consacrer corps et «Ime
aux intérèts du pays où , de l'avis ge-
neral , ils excellent.

Dans une déclaration où il s'effor-
eah de ramener la rupture de la col-
laboration a des proportions excessi-
vement restreintes, M. Maurice Dela-
coste a laissé entendre que le parti
dont il était le président n 'était pas le
moins du monde oppose, en principe,
à la participation au Pouvoir.

C'est une spirituelle boutade, atten
du qu 'il est facile de créer les circons-
tances. Le siège a pu ètre offert ù des
personnalités qui n'en voulaient ni

pour de l'or ni pour de l'argent , alors vente de ce trésor de la famille des Port
que l'on a negligé le palier de celles land -
qui 1 auraient volontiers accepté.

Le Confédéré , sous la piume de M.
Ern. D., reconnait indirectement que
la Proportionnelle porte le fer et le feu
dans les partis politiques, en fo.ucho.nt
impitoyablement les tétes de listes, au
profit de candidats qui ne seront ja-
mais à méme de jouer un ròle de pre-
mier pian.

Nous retenons l'aveu.
Quand , d'aventure, le parti conser-

vateur avait à enregistrer douloureu-
sement l'échec d'un de ses chefs, le
Confédéré tressaillait de joie et prenait
une prise de tabac parfumé. Aujour-
d'hui , notre confrère déchante, et il
n'est pas sans inquiétude sur l'avenir.

Seulement, il ne conclut pas.
Au Nouvelliste, nous disons carré-

ment : Tout plutòt que cette engeance!
qui met les citoyens et les candidats
loyaux à la merci de ceux qui ne le
sont pas et qui cultivent l'égoisme
comme une fleur d'appartement.

Il faut avouer que la vieille institu-
tion des Cercles, que nos adversaires
couvraient de sarcasmes, offraient
tous les avantages de la Proportion-
nelle sans en avoir les inconvénients.

Parions qu'elle est déjà regrettée !
Nous sommes heureux de constater

que les lecons des scrutins finissent
par ouvrir les yeux. On ne joue pas
impunément aux quilles avec les crà-
nes des chefs politiques qui ont le cou-
rage de prendre des responsabilités,

Ch. Saint-Maurice.

ECHOS DE PARTOUT
Comment les cantons ont vote sur le blé.

— Sur la base du % d'acceptants du contre-
proj et de l'Assemblée federale par rapport
au nombre des suffrages on obtient le clas-
sement suivant :

1. Valais , 86,4 % de oui.
2. Fribourg, 86,1.
3. Appenzell R. I., 82,9.
4. Grisons , 82,3.
5. Obwald , 77,9.
6. Nidwald , 76,9.
7. Uri , 76,7.
8. Lucerne , 76,2.
9. Schwytz , 74,7.

10. Tessin, 73,4.
11. Thurgovie , 72,4.
12. Zoug, 72,1.
13. Soleure , 69,5.
14. Appenzell R. E., 67,7.
15. St-Gall , 67,4.
16. Vaud , 67,1.
17. Schaffhouse , 66,7.
18. Berne , 64,1.
19. Glaris , 63,1.
20. Bàie-Campagne', 63.
21. Genève , 62,7.
22. Argovie, 61,6.
23. Zurich , 57,7.
24. Bàie-Ville , 50,6.
25. Neuchàtel , 48,1.

Les ensevehs vivants. — L'agcnce Tass
apprend de Zangesour qu 'un village a été
enseveli par un éboulement de montagne.
13 habitants ont été tués ; on compte 14
blessés.

Dix maisons du village de Saint-Vincent ,
ile de Madère , se sont effondrées à la suite
d'un éboulement. 40 personnes ont été en-
trainées à la mer. Jusqu 'ici, cinq cadavres
ont été retirés.

Un accident s'est produit dans une mine,
à Salisbury, provoquant la mort de neuf
ouvriers dont les corps ont été trouvés au
fond du puits. On ignore les causes de l'ac-
cident.

Le vase qui renferma les cendres de Sep-
tlme Sevère. — La nouvelle de la vente
prochaine à Londres d'un vase conserve
pendant 119 ans au Musée britannique , bien
qu 'appartenant à la famille des ducs de
Portland , fournit aux j ournaux l'occasion de
signaler les caraetéristiques remarquables
de ce vase et notamment son antiquité. Cer-
tains pensent qu 'il renferma les cendres de
Septime Sevère. Tous font des pronostics
sur le prix auquel pourra i t Stre adj ugé cet
obj et d'art uni que au monde. Le « Daily Ex-
press p dit qu 'une somme de 50 à 100,000 li-
vres sterling pourra étre réalisée par la

Un tir de barrage sur une banquise de
glaces. — Jeudi matin sont arrivés à
Frauenfeld des pionniers de l'école de sous-
officiers de Brugg. Les travaux pour libérer
le lit de la Thur , entre le pont de Pfyn et
la grande banquise qui commence à mille
mètres cn amont du pont , ont été poursui-
vis mercredi toute la j ournée. On a réussi
à avancer de deux cent vingt mètres. On es-
père libérer d'ici samedi le lit de la Thur
j usqu 'à la grande barrière de giace. Arrive
à ce point des travaux , on s'attaquera à cel-
le-ci. Des hommes de l'école de recrues
d'artillerie (obusiers) de Kloten , sont arri-
vés avec des obus de 15 cm. à la place d'ar-
mes de Frauenfeld. Ils ppursuivront là leur
école de recrues jusqu'à ce que leur inter-
vention pour dégager la Thur paraisse in-
diquée.

L'epidemie d'influenza en Angleterre. —
Selon le « Daily Telegraph », quarante per-
sonnes de Hull sont mortes de l'influenza et
soixante-dix-sept de pneumonie ou de bron-
chite au cours de la semaine dernière. A
Doncaster , les employés de la ville touchés
par l'epidemie sont si nombreux que les ser-
vices d'éclairage et de transport ne peuvent
fonctionner normalement. A Middlesbo-
rough , le nombre des décès a plus que dou-
blé au cours de la semaine dernière.

L'auto-diagnostic du vieux médecin. —
Un vieux médecin de Grenoble qui , depuis
la mort de sa femme, vivait très retiré , in-
vitait dernièrement un grand nombre d'a-
mis. Ceux-ci , surpris de le trouver en grand
deuil , lui demandèrent qui il avait perdu. 11
répondit : « Je porte le deuil de celui qui
mourra demain. » Cela jeta un froid et peu
à peu, chacun se retira. Douze heures plus
tard , les visiteurs apprirent la mort du mé-
decin , qui ne s'était pì>int trompé dans son
diagnostic. --jk. ¦

La conférence des horaires. — La confé-
rence des horaires , réunie à Berne sous la
présidence de M. Hunziker , directeur au dé-
partement des chemins de fer , a examiné
les propositions de modiflcations au projet
d'horaires. Sur les 816 demandes , 425 ont
été rej etées, 260 ont été admises partielle-
ment ou en entier et le département des
chemins de fer prendra encore une décision
au suj et de 130 demandes. Les modiflcations
adoptées apporteront de légères améliora-
tions au trafic des voyageurs. Les deman-
des qui auraient apporte les plus grandes
modiflcations au service des trains express
ont été rej etées ou sont soumises à l'exa-
men du département.

Exposition nationale d'aviculture. — Mon-
treux , qui a recu la mission officielle d'or-
ganiser l'Exposition Nationale d'Aviculture ,
a fixé cette manifestation aux 29, 30 et 31
mars et ler avril prochains à Montre ux ,
dans le cadrc riant de la Riviera suisse.

Confortablenient installée sous le Marche
couvert , cette exposition comprendra plu-
sieurs sections : aquati ques , volailles , fal-
sandone , lapins.

Le programme , dùment établi et approu-
vé par les comités centraux , est à la dis-
position des intéressés qui le recevront im-
médiatemént sur demande .

11 est d'ores et déj à recommande aux ex-
posarits d'envoyer leurs bulletins d'adhé-
sion pour la date indi quée au programme.

(Voir aux annonces.)

Simple réflexion. — Les plus grands phi-
Iosophes ne sont pas ceux qui écrivent les
livres les plus savants et se creusent le cer-
veau j us qu 'à se rendre fou ; ce sont les
hommes qui prennent le plus pratiquement
la vie de tous les j ours.

Curiosité. — Aux Etats-Unis , les malfai-
teurs ont souvent un véritable genie de
l'invention. Dernièrement , la police arréta
un bandii mexicain soupg onné d'avoir pris
part à une attaque nocturne. En le fouillant ,
rien de suspect ne fut trouvé sur lui. Toute-
fois , un canif attira l'attention du chef poli-
cier qui découvrit que ce canif , au premier
abord inoffensif , contenait un chargeur et
était en réalité un pistolet automatique des
plus redoutables. Il suffit de soulever le
chargeur , comme on soulève la lame du ca-
nif , par simple prise de l'ongle ; de l'autre
coté du canif se trouvé , touj ours dans le
manche , une gachette mise à j our par le
méme procède ; en retournant l'arme, on
peut la tenir dans la main comme un pisto-
let ordinaire , excepté que l'on appuie sur la
gachette au lieu de la tirer à soi ; la gachet-
te actionne un percuteur et l'arme fait feu.

L'arme serait , croit la police américaine,
fabriquée en sèrie par un armurier allemand
de la région de Chicago, repaire de bandes
redoutables ; et plusieurs centaines d'exem-
plaires seraient déj à répandus dans la basse
pègre américaine.

Pensée. — Le travail une sangsue ? Inter-
rogez les chòmeurs, ces pauvres diables qui
n'arrivent plus à trouver du travail ! Ah !
comme ils bénissent l'heure où revient le
travail ! Comme ils sourient à ce grand
« ami » de la vie !

Les mimmi
fn mw issi! à Uni

Mgr Besson, évéque
de Fribourg, Genève et Lausanne
a parie avec grand succès devant

des auditoires nombreux
(De notre correspondant particulier.)

Rome, le 5 mars.
Mgr Besson, évéque de Fribourg, Genè-

ve et Lausanne, dont la parole savante et
eloquente est bien connue dans le Valais,
vient de faire à Rome quatre conférences
qui ont réuni un public extrèmement nom-
breux ot ont obtenu un succès rarement
atteint auprès d'un auditoire de telle qua-
lité.

La première de ces conférences a été
donnée en la salle Pie VI, sous les auspi-
ces'de la Pieuse Union de Saint-Paul Apò-
tre. L'éminent prélat a examiné les pro-
grès de la propagande protestante à Ro-
me, en Italie et parmi les émigrés italiens,
montrant que si cette propagande ne réus-
sit guère à faire des protestants fervents,
elle aboutit malheureusement à détacher
trop dTàmes de l'Eglise catholique. - Pour
obtenir ce résultat, les propagandistes
protestants multiplient leurs' efforts, et
fondent des temples, des écoles, des insti-
tuts souvent camouflés, des orphelinats et
des oeuvres sociales et ils publient et ré-
pandent des publications populaires dan-
gereuses. Pour lutter contre cette propa-
gande, il faut préférer à la polémique des
moyens préventifs plus efficaces et no-
tamment une solide instruction religieuse
des catholiques ot surtout de la jeunesse.
Le clergé a, en outre, le devoir d'étudier
beaucoup lui-méme et de vivre une vie
vraiment sacerdotale.

Les autres conférences ont eu lieu au
Palais Doria et ont constitue les trois pre-
mières lecons de la Semaine de culture re-
ligieuse, organisée par l'Oeuvre de Préser-
vation de la Foi.

Dans la première de ces conférences,
Mgr Besson a examiné quelles sont les li-
gnes fondamentales du protestantismo
contemporain et a montre que celui-ci se
caraetérise surtout par le subjectivisme
kantien qui enlève tout contenu fixe et
solide a la foi en Jésus-Christ, à la con-
ception de l'Eglise et à la notion de l'au-
torité de la Biblo, réduisant ces croyances
fondamentales à de simples locutions dé-
pouillées do toute signification. Mgr Bes-
son a concili, ici aussi , à la nécessité im-
périeuse d'une instru ction religieuse soli-
de, particulièrement quant aux notions es-
sentielles de Jésus-Christ, de l'Eglise et
de l'Ecriture Sainte, recommandant de
joindre à l'étude l'arme de la prière.

Dans sa deuxième conférence , Mgr Bes-
son a fait un exposé très clair et très
fouillé de ce que l'Evangile nous dit de
l'organisation liiérarchi que voulue par
Notre Seigneur pour son Église. Le sa-
vantévèque a aussi examiné les principa-
vant évéque a aussi examiné les principa-
protestants et les a réfutées avec autant
de force que de clarté , formulant ensuite
avec une autorité incontestable cette con-
clusion : « Mème si nous n'avions pas la
lumière de la foi , en restant dans les li-
mites d'uno étude historique et d'une dis-
cussion strictement scientifique, nous
pourrions affirmer que saint Pierre a vrai-
ment recu la primauté et que donc l'idée
de hiérarchie se trouvé clairement affir-
mée dans l'Evangile. »

Enfin , dans sa troisième conférence,
l'éminent orateur a montre avec autant
de force persuasive que cette idée de hié-
rarchie se trouvé affirmée de mème dans
les sources les plus anciennes et les plus
sflres de l'histoire de l'Eglise primitive, in-

voquant notamment les témoignagee si
impressionnants de saint Ignace, de saint
Clément et de saint Irónée.

Ces conférences ont été suivies avec
une attention soutenue et vivement ap-
plaudies. On a fort applaudi aussi une dé-
claration que Mgr Besson a tenu à faire
en commencant sa conférence de la Salle
Pie VI et qu'il a renouvelée au début de
la première de ses conférences du Palaie
Doria.

Avec autant de tact que de force, l'évé-
que de Fribourg a déclaré pourquoi il al-
lait parler du protestantismo et dans quels
sentiments il allait en parler. Evèque d'un
diocèse mixte où la majorité de la popu-
lation est protestante, Mgr Besson a dé-
claré vivre dans des rapports cordiaux
avec la plupart de ses concitoyens non-
catholiques et n'avoir qu'à se féliciter de
l'esprit de justice dont sont animéa les
magistrats mème non-catholiques de son
pays. D'autre part, comme pasteur, il se
sent au cceur une vive affection pour tou-
tes ces àmes que de tristes circonstances
ont séparées de la Sainte Église et dont
beaucoup, en pleine bonne foi, servent
Dieu comme elles le connaissent.

Cependant, tout en estimant que c'est
un devoir de respecter les protestante qui,
depuis quatre siècles, pratiquent tranqnfl-
lement leur protestantismo et vivent en
paix avec les catholiques, Mgr Besson af-
firme non moins catégoriquement quo
c'est un devoir également sacre de ne pas
laisser agir ceux qui travaillent à arra-
cher des àmes à l'Eglise. C'est dans ce
sentiment qu'il a era opportun de parler
à Rome du perii creò aux fidèles par la
propagande protestante.

Guardia.

LES ÉVÉNEM ENTS
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Le texte de la communication
du Cardinal Gasparri au corps

diplomatique
La « Civiltà Cattolica » a publié, dans

son numero du 2 mars, une chronique dé-
taillée des négociations entre le Saint-Siè-
ge et l'Italie et de la signature des ac-
cords du Latran.

On y troiive notamment le texte italien
do la communication faite le 7 février par
le cardinal Gasparri, secrétaire d'Etat de
Sa Sainteté Pie XI, aux membres du
Corps diplomatique accrédito près le
Saint-Siège.

Voici la traduction de ce document his-
torique :

« Messieurs les Amabassadeurs , Ministres ,
Charges d'Affaires ,

Il y a environ deux ans, M.. Mussolini , par
une lettre autographe écrite à M. Barone,
conseiller d'Etat , et par une démarche con-
fidcntielle de celui-ci , faisait parvenir au
Saint Pére l'expression de son désir de voir
enfin résolue la « Question Romaine ». Com-
me il s'agissait d'une chose d'importance
aussi transcendentale , le Saint Pére voulut ,
avant tout , connaitre à ce propos la pensée
de tous les Eminentissimes Cardinaux , les-
quels , cornin e on pouvait s'y attendre , ré-pondirent qu 'on ne pouvait pas repousser
« a priori » un tei désir , d'autant plus que
le Saint-Siège lui-mème l'avait exprimé
d'autres fois , notamment , comme il est très
connu , par le Souverain Pontife Leon XIII.

On engagea donc des conversation s de
caractère tout à fait prive , lesquelles , en
vertu d'une condition posée expressément
par le Saint Pére, devaient avoir pour ob-
j et non seulement la stipulation d'un Traité
pour la solution de la « Question Romaine »,
mais cn méme temps et inséparablement la
conclusion d'un Concordai pour réordonner
et régler les conditions de la religion et de
l'Eglise en Italie.

Le résultat de ces longues et laborieuses
conférences et des examens approfondls
auxquels elles furent soumises fut un traité
et un Concordat répondant à la pensée du
Saint Pére ; le traité , en effet , assuré essen-
tiellement au Saint-Sièg e cette situation
qu 'il a toujours réclamée et qui lui est due
en vertu du droit divin lui-méme, c'est-à-
dire une situation qui lui assuré pleine li-
berté et indépendance réelle et visible dans
le gouvernement de l'Eglise universelle ; et
le Concordat pourvoit suffisamment aux
conditions de la religion et de l'Eglise en
Italie.

Les choses étant arrivées à ce point , la
conclusion definitive ne peut étre lointaine,
au contraire , elle ne peut étre que prochai-
ne , et le Saint Pére a voulu que J'en infor-
masse Messieurs les représentants des di-



vcrses puissances près le Saint-Siège afin
qu 'à leur tour ils puissent en inforiuer leurs
gouvernements respectifs.

Sa Sainteté est persuadée que Ics gouver-
nements qui voulurent ètre représeutés au-
près du Pontife Romain quand celui-ci était
en un palais qui lui était laissé en simple
usage, voudront Tètre plus volontiers quand
le Pontife Romain sera dans son petit Etat ,
souverain libre et indép cndant. »

NOUVELLES ÉTRANGÈRES
« 1X« » 

LUì passi fin Palais-Bonilion
On radicalise Jeanne d 'Are

Les semaines qui vont s'écouler d'ici à
Pàques seront décisives pour le cabinet
Poincaré. Depuis j anvier, la Chambre a
occupé tout son temps à des interpella-
tions sur la politique financière du gou-
vernement, sur la politique alsacienne,
etc. ; elle a défait ce que M. Barthou avait
fait en matière de réforme judiciaire ; en-
fin, elle a ratifió le pacte Kellogg. Main-
tenant, elle a à voter des projets qui dc-
vront ètre adoptés par les deux Cham-
bres avant la fin du mois : loi sur les
Ioyers et Cahier de crédits supplémentai-
res (c'est ce qu'on appello, en mauvais jar -
gon, les collectifs).

Il y aura ensuite la question des con-
grégations missionnaires. Les articles les
concernant ont été disjoints par la com-
mission, et le gouvernement, sans ferme-
té, a accepté cette disjonction.

Les derniers discours de M. Daladier, le
chef officiel du part i radical-socialiste,
montrent que ce personnage et ceux qui
l'entourent Veulent harceler à tout instant
le cabinet.

La grande bataille s'est déjà engagée
hier, jeudL Un communiqué redige par la
présidence du cabinet rappelle que si M.
Poincaré est mis en minorité, il n'accep-
tera pas de reconstituer ce cabinet avec
de nouveaux collaboratemi.

D y a , d'autre part, une grande agita-
tion dans l'air. Visiblement, on prépare
les élections municipales, et l'on assiste
déjà à d'étranges événements. A Lyon, M.
Edouard Herriot cédant à M. Edouard
Daladier — car La destinée des radicaux
est d'ètre les enfants d'Edouard — le
droit de parler des questions actuelles, a
fait une conférence sur Jeanne d'Are.

M. Herriot a peint Jeanne d'Are sous
des couleurs radicales.

Dans l'impossiblité de lui préter des
aventures amoureuses, M. Herriot a fait
de ses exploits un roman politique.

Victime de la réaction, du pouvoir
royaL de ses juges, de l'évéque Lauchon
— ce que nous admettons tous — Jeanne
d'Are aurait été une cartelliste radicale-
socialiste, ce qui est d'une fantaisie absur-
de et d'un comlque achevé.

Le thème. de M. Herriot est celui-ci :
Uée du peuple, Jeanne d'Are incarnait la
démocratie. Elle priait, c'est vrai, mais,
àvee le temps, elle serait devenue laltque,
et les voix qu'elle entendait lui auraient
indiqué que la France devait ètre sanvée
par le radicalisme.

Après celle-là, on peut tirer toutes les
échelles de la surprise.

A la Chambre, M. Vincent-AurioL, socia-
liste, reproche au gouvernement de man-
quer de direction et de méthod e :

— Le gouvernement refuse un jour des
dégròvements qu 'il accepté le lendemain ;
il repousse une disjonction qu'il propose
ensuite. Y a-t-il un gouvernement ? de-
mande l'orateur. C'est quand il y en aura
un et une majorité définie que nous dis-
cuterons avec lui des intérèts générau x
du pays.

M. Poincaré riposte de sa place :
— C'est, déclare-t-il, au moment des

votcs importants que l'on verrà s'il y a un
gouvernement et une majorité. Nous ac-
ceptons, poursuit lo président du Conseil,
la disjonction des articles relatifs aux
congrégations missionnaires mais à la
condflion qu 'avec ou sans disjonction lo
résultat soit atteint. Si Ics textes n 'étaicnt
pas votés avant la séparation des Cham-
bres, le gouvernemen se retirerait.

Sur uno interruption de M. Francois-
Albert, M. Poincaré souligne à nouveau
l'intérét national qui «'attaché au vote
d'un texte en faveur des missions francai-
ses. L'influcnce de notre langue, notre in-
fluence morale sont battucs en brèche sur
un grand nombre de points du globo.
Nous avons le plus grand intérét à mettre
fin à cette situation.

Le Conseil des ministres a décide de
s'approprier les textos redige* par la com-
mission des affaires étrangères au sujet
des congrégations missionnaires et de
substituer, quant au fond , à l'article 33 et
43 du collectif. Les articles feront l'objet
de lois spéciales pour lesquels lo gouver-
nement demanderà , en posant la question
de confiance, de fixer la discussion au 14
mars. Le gouvernement poserà également
la question de confianco sur les textes
eux-inèmes.

AVIS. — Le numero de ce jour est
compose de 6 pages.

UNE INVASION DE TIGRES

On mando de Sumatra qu'une invasion
de tigres séme actuellement la pauique
dans la région.

Les fauves font preuve d'une audace
extrèmo et pénètrent, en plein jour , dans
le village, attaquant les habitants. Ceux-
ei, pris de panique, n'osent plus sortir de
chez eux. De nombreux troupeaux qui
n'avaicnt pu étre mis à l'abri , ont été dé-
vorés.

Le gouvernement , ému de cet état do
choses. a organisé, avec le concours de
Parmóe, do formidables battuos en vue de
détruire les redoutables carnassiers. Au
cours d'une de ces dernières, deux soldats
qui s'étaient éloignés de leurs camarades
ont été retrouvós atrocement mutilés et
en partie dévorés.

NOUVELLESJOISSES
Conseil National

La répression de l avortement
Où en est la discussion de la répression

de l'avortement prévue dans le Code penai
federai et dont le « Nouvelliste a parie mar-
di ?

Il y a trois thèses : 1° celle des catholi-
ques, que MM. Escher, Morard et d'autres
encore ont soutenue avec une logique ser-
rée. Cette thèse est inflexible et repousse
toute compromission. L'avortement est et
demeure un crime de droit commun.

Les socialistes, en revanche, énumèrent
toutes sortes de cas, sur lesquels nous pré-
férons ne pas insister , où la loi doit s'abstenir
d'apporter des sanctions. Ils vont j usqu'à
présenter un article 107 bis admettant l'ex-
cuse de la détresse et du besoin et libérant
les coupables qui auront cède à l'un ou l'au-
tre de ces motifs. Il est clair qu 'une telle
disposition ouvrirait la porte à tous les abus
et exercerait une . action déprimante sur les
moeurs : c'est la 2mè thèse. Aussi la maj o-
rité de la commission ne légitime-t-elle que
l'intervention medicale et seulement pour
sauvegarder la sante de la mère. Il lui faut
le consentement écrit de l'intéressée, l'avis
du médecin traitant et la confirmation de ce
dlagnostic par un spécialiste j ouissant de la
confiance des autorités compétentes. C'est
la 3me-thèse.

Les lecteurs du « Nouvelliste » ont , sous
les yeux, tout le débat.

M. Wulliainoz, agrarien vaudois , évoque
d'une facon saisissante la situation d'une
malheureuse soumise à la tentation des an-
nonces louches paraissant dans certains
j ournaux. Il demande à l'Assemblée de
prendre les mesures propres à reprimer ce
genre de publications.

MM. Oprecht et Welti, socialistes, sou-
tiennent la légitimité de l'avortement , que
combattent énergiquement MM. Escher , Bos-
si, Grunenielder, caholiques , et Hoppeler, le
chrétien évangélique zuricois qui s'écrie :

« Les lois de l'hérédité sont trop obscures
pour qu 'on puisse décréter si et quand il
convient d'utillser le fer aveugle et brutal
pour briser le cours normal de la vie. Né
de parents tarés, un enfant peut étre sain et
yigoureux. Faisons confiance à Dieu dont
ies desseins sont insondables. Vous pouvez
mettre ce que vous voulez dans vos codes
juridiques. La vie est plus forte que vos
théories. Elle se rlt de vos stérlles efforts. »

MM. Logoz et Seller, rapporteurs , passent
au crlble les propositions qui furent déve-
loppées ; ils montrent que le projet consti-
tue un compromis équitable et qu 'il vaut
mieux l'accepter tei qu 'il est afin de. ne pas
soulever des oppositions qui pourraient ètre
irréductlbles ; les thèses socialistes vont
beaucoup trop loiu et elles ont soulové les
critiques légitimes des médecins ; d'autre
part , l'interdiction totale de l'avortement
réclamée par les catholiques dépassé la me-
sure , à leurs yeux , car , dans ce domaine , il
faut songer non seulement à la vie de l'en-
fant , mais à celle de la mère qui est aussi
en cause.

Le Conseil passe ensuite au vote et écar-
te tous tes amendements : par 112 voix con-
tro 41 (catholiques), il maintient l'article 107
et par 99 voix contre 7, il adopte les trois
articles relatifs à l'avortement.

Un pére tue son enfant
avec son couteau militaire

Au cours d'une dispute avee sa l'emme,
qui venait de sortir do l'hòpital d'Heiden
(Appenzell), avec un bébé de dix jours , un
nommé Jacob Tobler , agriculteur ot tisse-
rand , àgé de 26 ans , habitant Oberegg, a
frappé l'enfant dans un accès do colere
avec son couteau militaire. Le bébé , très
grièvement blessé, a succombé peu après.
Le pòro s'est constitue prisonnicr.

Une femme écrasée
A Mosnang (St-Gall), Mme Eliso Wirz,

àgéo de 74 ans, pciisionnairo do l'asile dos
vieillards, a été écrasée et tuée par un at-
telage.

La metile qui éclaté
Un ouvrier d' uni 1 fabrique de Nouhau-

sen (Schaffhouse), Emile Hirt, àgé de 57
ans , atteint il y a quelques jours au bas-
ventr e par un morceau d'une meule qui
avait éclaté , vient de sticcomber à ile gra-
ves blessures internes.

Détournement
Un employé de banque de Zurich , nom-

ine St., pére de trois enfants, s'est mis à la
disposition du juge d'instruction , avouant
avoir détourné au préjudice de la banque
qui l'ranployait une somme dépassant 100
mille francs. L'enquète ouverte immédia-
temént a prouvé quo ses dires étaient
exaets ; les sommes diHournées s'élèvent

à 150,000 francs et les premiers détourne-
ments remontcnt à l'année 1923. Il a été
éeroué.

Tue par un sapin

Au hameau de Bristen (Uri), le nommé
Joseph Zurfluh , àgé de 32 ans, péro de 7
enfants , a été atteint par un sapin qu 'il
abattait et tue net.

L'exploit d'un fon

Un jeune homme de Lugano, qui était
monte dans un tramway pour so rendre à
Ja gare, a été frappé soudain d'aliénation
mentale et brisa toutes les vitrea du tram.
Profondément blessé aux mains, il put
étr e maitrise et interne à l'asilo do Men-
drisio.

Incendié d'une selene
Un incendio vient de détruire à Oberho-

fen (Argovie) la scierie des fils Fruti gen.
Il serait dù à un court-circuit.

Le feu trouva dans les provisions de
bois un riche alimcnt et se propagea avec
une telle rapidité que les pompiers accou-
rus d'Oberhofon et des localités voisines
ne réussirent pas à sauver lo bàtiment
prineipal , qui fut détruit de fond en corn-
iole, avec un grand stock de bois de cons-
truction et de nombreuses machines.

Par contre, l'entrepòt prineipal do bois
a pu ètre sauvé. Les maisons environnan-
tes duront ètre évacuées ; cependant , les
efforts des sauveteurs réussirent à cir-
conscrire l'incendie.

A minuit, les maisons environnantes
étaient hors do danger et la plus grande
partie des sauveteurs, parmi lesquels un
dótachement de soldats de la place d'ar-
mes de Thoune, purent ètre licenciés.

Deux pompiers ont recu des brùlures,
qui heureusement ne sont pas dangereu-
ses. ' .

Les dommages sont très élevés et , d'a-
près les premières évaluations, ils attein-
draient environ 300,000 francs.

* * *
150,000 cadrans brùlés.

Mercredi , à 1 heure, le coneierge de la
«Métall ique» , fabrique de cadrans à Bien-
ne, constatali qu'une fumèe se dégageait
de l'atelier du premier étage. Il se hàta.
Près du four les flammes jaillissaient dé-
jà, se communiquant rapidement à des
matières inflaminables. H donna aussitòt
l'alarme. y.

Les pompiers, une bornie demi-heure
après, arrivaient sur les lieux. Mais en at-
tendane leur int&yention, les flammes,
engouffrant dans un monte-charge faisant
office de cheminée, avaient gagné les
combles, où elles trouvèrent un aliment
facile : les caisses, les emballages, les ar-
chives, les rayons de papiers, d'imprimés,
etc., tout cela se mit à bnìler d'une ma-
nièro terrible.

Les combles s étaient écroulés et tout
leur contenu consumè. Près de 150,000
cadrans terminés ont été détrnits. Bien
que ces dégàts soient eouverts par l'assu-
rance, les fabricants sont très émus à la
pensée quo leurs livraisons subiront de
sérieux retards et que la clientèle sera
mócontente.

Il faudra deux du trois jours pour que
la fabrique, construite ees dernières an-
nées, puisse se remettre -au travail. C'est
donc, pour les 150 ouvriers qu 'occupait
l'entrepriso. quelques jours de chómage
en perspeetivo. Les dégàts sont très im-
portants.

* * *
Au village de Frasses, ù trois kilomè-

tres d'Estavayer (Fribourg), un incendio
a détruit trois immeubles, dont un appar-
tieni à la eoinmune. Un quatrième a été
fortemont endommagé par l'eau et le feu.
Le fourrago et les maeliines agricoles ont
été anéantis. Les dégàts sont considéra -
bles.

Un incendio a détruit à La Fallatitene,
commune de Collonges-Bellerive (Genè-
ve), un petit bàtiment dans lequel se trou-
vé lo café do M. Aimé Perret.

Un radiatour électrique pose trop près
d'un lit aurait communiqué le fou ù la li-
tcrio : 30,000 fr. de , dégàts.

La mort du petit berger

Dans la vallèe de Bavona (Tessili), on a
trouvé mort dans un ravin , un jeune ber-
ger, Arturo Dado, qui doit avoir fait une
chute du haut de rochers.

Tombe d'un arbre

Un agrienlteur, M. Auborson, fermier
chez M. Barbcy, avocat, à Valleyres-sous-
Ranees (Vaud), était occupò dans son ver-
ger à greffer un pommicr. Juelié sur l'ar-
bro, il avait un pied sur une branche
quand il glissa et tomba d'une hauteur do
plusieurs mètres sur le sol gelo. On le re-
leva, inanime , et il fut transporté chez un
médecin qui releva des meurtrissures in-
ternes sur la gravite (lesquelles il ne put se
prononcor. M. Auborson a quatre enfants ,
doni deux cn très bas àge.

P0IGNÉE DE PETITS FAITS
-)(- Un requiem a été solennellement célè-

bre mercredi à l'église de la Trinité , à Ber-
ne , pour le repos de l'àme de la reine Ma-
rie-Christine d'Espagne. Dans la nef , toute
tenturéc de noir , un somptueux catafalque
aux armoiries de la famille royale se dres-
sait devant l'autel. Le ministre d'Espagne ,
marquis de la Torre-Hermosa , et M. Quer-
imonie , secrétaire de la légation , recevaient
les invités. M. Haab , président de la Confé-
dération , MM. Motta et Schulthess représen-
taient le Conseil federai.

La messe fut célébrée par Mgr di Maria ,
iionce apostolique , avec le concours d'un
chceur remarquable. Quand fut achevée la
cérémonie , les invités défilèrent devant le
ministre d'Espagne, le corps diplomatique
précède de son doyen , M. de Marciliy, et du
baron de Rio-Branco, doyen des ministres.

-*- L'autre soir , alors que la foire battait
son plein sur la place Gruissan , à Narbonnc
(France), plusieurs jeune s filles , voulant
exercer leur adresse , s'arrétèrent devant un
tir tenu par Mme Cartier , 26 ans, mère de
deux enfants. Une des j eunes filles commen-
ca de tirer avec une carabine , puis ce fut  le
tour de Mlle Jeanne Durand , 16 ans. Mais ,
à ce moment , une bousculade se produisit
et le coup partii attcignaiit en plein cceur la
tenancière du tir , qui expira presque aussi-.
tòt.

-M- La nuit dernière le gendarme Muller et
le garde forestier Wiengentaler , au cours
d'une tournée dans la forèt de Weiach (Ar-
govie), ont surpris en flagrati! délit une ban-
de de braconniers. Une lutte s'engagea ,
mais les braconniers réussirent à prendre
la fuite. Cependant ils abandonnèrent un fu-
sil qui permit de les identifier. Ils .ont été
arrétés.

-M- Une avalanche a enseveli près de Bo-
vero, province de Cuneo (Piémont), deux
jeun es gens qui ramassaient du bois ; lors-
qu 'on put les dégager , ils avaient cesse de
vivre.

-M- Maurice Conradi , le meurtrier du délé-
gué soviétique Vorowsky, est sous le coup
d'un mandat d'arrèt — que public le « Mo-
niteur suisse de police » — pour voi d'une
automobile « Ford » d'une valeur de 6000 fr.
et de porte-plumes réservoirs au préjudice
de la fabrique Adolphe Sinn et Cie, à Kreuz-
lingen.

-M- Pris de folie subite , un jeune homme
de 26 ans, à Florence, a quitte sa chambre
en chemise, se dirigeant vers la voie ferree.

Happé par un train , il a été grièvement
blessé et a succombé.

-M- On a retrouvé mercredi matin , sur la
voie ferree, près de Seesen (Harz , Allema-
gne), les corps affreusement déchiquetés
d'un étudiant et d'une j eune fille de 18 ans,
appartenant à une honorable famille de
commercants. Les deux jeunes gens s'ai-
maient depuis longtemps. Le pére du jeune
homme s'étant refusé à ce que ce dernier
poursuivìt ses études , les j eunes gens déci-
dèrent de se donner la mort. Tous deux
s'étaient Ués avec une ceinture et avec du
fil de fer.

•#¦ Une explosion s'est produite à Cheddes
près de Saint-Gervais-les-Bains (Haute-Sa-
voie), dans les usines électro-cliimiques. Un
des fours a explosé au moment du coulage
du metal eu fusion et fait huit victimes. Un
homme est mort , les autres sont très griè-
vement blessés.

NOUVELLES LOCALES
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l'oeuvre d' un grand Patron
On nous écrit :
La ville do Sion a eu. uno fois de plus.

Je plaisir d'applaudir ee dòvoué apòtre du
mouvement eatholi que-social de Franco,
le R. Pére Georges Guitton. Comme lo sa-
vent nos lecteurs, l'éminent eonférencier
devait nous entretenir d'une des plus bel-
los figures d'industriels ehrétiens du XlXe
et du commencement du XXe siècles :
Leon Harmel. Il s'acquitta do eette tàche
avec autant de cceur que d'humour, peut-
on dire, s'attardant moins à faire valoir
les ceuvros matérielles du grand sociolo-
gue qu'à mettre en reliof ses incompara-
bles qualités morales et la délieatcsse de
ses sentiments.

Si nous dovions résumer la vie du célè-
bre industriel du Val-des-Bois, nous di-
rions comme le R. Pére Guitton : « Il ai-
mait ses ouvriers. >̂ C'est là toni le secret
de cette feconde existenco. C'est dans cet
amour profond, sincèro , des classes labo-
riouscs qu 'il puisait ces initiatives hardies
et ces réalisations générouscs qui lui atti-
raient le coeur de ses ouvriers et l'estimo
ou l'admiration de ses contemporains. Les
bons patrons feront toujours les bons ou-
vriers. Colui quo ses employés appolaient
familièrement le « bon pére » était la bon-
té personnifiée. Pour lui , l'ouvrier n 'était
pas une machine dont on tire lo plus, à
moins de frais possible, ot qu 'on jette
au vieux fer dès que sa puissanee de ren-
doment diminuc, mais un collaborateur,
un ami. un chrétien , un pére de famille
qui a droit à uno vie spirititene, à un sa-

laire équitable, à une vie docente, à uno
habitation convenable et qui doit ètre à
memo d'ólover une famille mème nom-
breuse avec le produit de son travail.

Ah ! si les patrons avaient compris et
comprenaient leur « devoir social » à la
facon de Leon Harmel, il y aurait moins
d'ouvriers aigris, révoltés, allant grossir
les rangs du socialismo et de la revolu-
tion ! Que les chefs d'industrie so mettent
à l'école du grand sociologue du Val-des-
Bois, qu 'ils lisent à tète roposée le beau
livre que le R. P. Guitton (Editions Spes,
rue Soufflot , Paris Ve) a consacrò à Leon
Harmel. .S'ils sont sincèrement ópris de
justice et de paix sociale, s'ils veulent
loyalement le bonheur do leurs ouvriers,
le témoignage d'une bonne conscience et
leur propre sécurité, ils trouveront le long
de ces pages ardentes ampie matière à ré-
flexion et à réalisation.

Merci au R. P. Guitton pour nous avoir
« filmé » si finement la vie de ce grand
social et à M. Paul de Rivaz, président de
la section sédunoise de I'A. C. S., qui a
présente l'orateur, de nous avoir procure
cotto heure d'édifieation. D.

Conférence sur Lourdes
Nous rappelons à nos lecteurs la confé-

rence que M. le Dr Vallet, médecin-chef
du Bureau des constatations de Lourdes,
donnera , dimanchè, à 5 heures de l'après-
midi, (et non à 4 h. S4 comme annonce) au
Cinema Lux , à Sion.

Ce qu 'il faut penser de Lourdes, médi-
calement, où 4800 guérisons ont été enre-
gistrées à ce jour, nul n'est mieux rrualifié
que lui pour nous le dire.

La projection de films documentairea
donnera un plus grand relief à cette con-
férence, à laquelle nous convions tous
ceux que le « fait de Lourdes » ne laissé
pas indifférents. (Voir aux annonces.)

Route cantonale
Le département des Travaux publics in-

form e le public que la route cantonale en-
tre le km. 80,500 et 81,500, Granges-Noes,
est ouverte à la circulation dès vendredi
le 8 mars courant

Exposition vaiai» ùnìM intanili
et ledale à S.oe

Il y a six mois, de nombreux visiteurs
sont allés admirer à Sierre les produits va-
riés du sol valaisan et les fruits multiples du
travail industriel.

La revue des rkhesses nationales a té-
moigné de l'essor économique du pays du-
rant les vingt dernières années ; elle a Tem-
pli le cceur de notre peuple d'un leghimi*
sentiment de satisfaction.

Mais cette constatation réjouissante, ioin
de ralentir notre activité, doit stlmuler no-
tre initiative en vue de nouveaux progrès
sur d'autres domaines. Il convient en parti-
culier d'attirer sérieusement l'attention pu-
blique sur des maux qui atteignent encore
profondément les énergies vitales de nos
populations, entament ses forces vives et
compromettent l'oeuvre de progrès.: .

La tuberculose est l'un de ces maux. Non
seulement cette plaie enlève à la famille va-
laisanne bon an mal an 320 de ses enfants ;
mais elle maintient un grand nombre, à peu
près dix fois autant , dans un état d'épuise-
ment qui les met en parti e à ia charge de
la collectivité.

Rendues attentives par l'initiative privée,
nos autorités se sont émues de cette situa-
tion et sont résolues de combattre efflcace-
ment le fléau.

L'autre source d'inquiétude hygiénique est
la plaie de l'alcoolisme. Nous n 'avons pas
encore la vie claire des déchéances qu 'en-
trainent les excès de boissons ; la plupart
d'entre nous parlent encore de cette tare de
la vie publique comme d'un vulgaire acci-
dent alors que d'autres peuples ont été aìar-
més par le mal alcoolique et ont pousse la
réaction jusqu 'au geste libérateur.

Nous pouvons méditer pour notre compte
ces paroles que M. le conseiller federai Mu-
sy appliquait à toute la Suisse : « L'alcoolis-
me détruit le foyer ; il alimente les hospices
d'aliénés et les prisons et demeure, avec la
tuberculose , le grand pourvoyeur des cime-
tières. »

Le but de l'Exposition valaisanne d'hygiè-
ne infantile et sociale, c'est d'attirer l'atten-
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impure ; on peu y
remédier avec succès
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tion sur Ies deux grands maux de la tuber-
culose et de l'alcoolisme pour intensifier
l'action de redressement. C'est en particu-
lier l'enfance et la j eunesse, en qui réside
l'avenir du pays , qu 'il s'agit de préservcr de
la contagion.

Cette exposition aura lieu au Casino de
Sion du 23 mars au 7 avril. L'entrée en sera
libre. Une personne qualifiée se tiendra à la
•disposition des visiteurs pour l' explication
du matèrici exposé , et un guide renseignera
le public sur la portée de notre manifesta-
tion.

Pendant la durée de l'exposition seront
organisées des conférences dont le détail
¦sera publié ultérieurement.

Le Comité de l'Exposition.

NOS SAPEURS-POMPIERS

L'assemblée des délégués est fixée au
dimanchè 10 mars, à 14 h. 30, à Bramois.
maison de la laiterie, avec l'ordre du jour
suivant : .
1. Approbation du protocolc et des comptes.
2. Rapport du comité.
3. Journées d'instruction.
4. Fixation des cotisations.
5. Éventuellement , révision des statuts.
6. Choix du lieu de la prochaine assemblée,
1. Voeux et propositions.

Fédération laitière

Nous lisons dans la « Feuille officielle
suisse du Commerce » :

«La société cooperative existant à Sion ,
sous la raison sociale « Fédération valai-
sanne des produeteurs de lait » (F. o. s.
du e. du 16 janvier, No 12, p. 92), fait ins-
erire quo Joseph Deslarzes, ensuite do dé-
mission, a cesse ses fonctions do secrétai-
re de dite société ; sa signature est en
consérruence éteinte et radiée. Il a été
remplacé par Jules Chardonnent, ingé-
nieur-agronome, de Domdidier (Fribourg),
à Sion. La Société a nommé un nouveau
membro du comité dans la personne de
Karl Anthanmatten, agriculteur, de et à
Viège. La Société est engagée par la si-
gnature collective à deux du président Al-
bert Luisier (déjà inscrit) ou du vice-pré-
sident. Karl Anthanmatten avec le secré-
taire jules Chardonneos. »

Il est permis de taire
machine en arrière

Le 26 février 1926, le chauffeur 0., do
la maison G., ayant recu l'ordre d'effec-
tuer uno course avec une automobile de
livraison, sortit du garage en faisant mar-
che arrière, empéchant ainsi la circulation
sur la route. Un motocycliste voulut pas-
ser à cet endroit, mais tomba au fond du
tahis et fut grièvement blessé. Il déposa
Tn»T'<*émande en- dommages-intóréts con-
tre le chauffeur 0. et la maison qui l'oc-
¦cupait, exigeant 17,000 fr., estimant que
le . fait de n'avoir pas envoyé quelqu'un
pour avertir qu'un véhicule allait sortir
¦du garage constituait une infraction aux
dispositions en matière de circulation. Le
Tribunal federai a repousse la domande,
•estimant que l'attitude du chauffeur n 'é-
tait pas contraire aux dispositions do la

GRAND CONSEIL
AuX termes do l'article 38 de la consti-

tution, le Grand Conseil s'assemble en ses-
sion constitutive le troisième lundi qui
suit son renouvellement integrai. Ce troi-
sième lundi do mars tombant entre deux
jours fériés (dimanche et féte de Saint-Jo-
seph), cette session constitutive a été rcn-
voyée au mercredi 20 mars. Elle ne du-
rerà qu'un jour et sera employée à la vé-
rifieation des pouvoirs des nouveaux dé-
putés et à la validation de leur élection.

Dans la gendarmerie
Jusqu'ici, Ies années de service de nos

braves pandorcs étaient représentées par
des chevrons placés sur la manche gauche
de la tunique. Il n'en sera plus ainsi à l'a-
venir. En effet , l'étoile d'argent remplacé
déjà le Chevron d'ancienneté. L'insigne est
plus discret et nos gendarmes le préfèrcnt
au galon de laine rouge. Une étoile re-
présente dix années de servire ; deux
quinze ans, trois vingt ans, ete.

* * *
Une nouvelle école de gendarmes com-

mence eet' jours-ci sous les ordres des bri-
gadiers Briguet et Tscherrig. Douze re-
crues en font partie, huit pour la partie
francaise et quatre pour la partie alle-
mande.

La vigne a-t-elle àelé ?
On craignait un moment donne que les

ri gueurs du froid Invernai eussent consi-
dérablement éprouvé le vignoble. Or, de
récentes expériences ont prouvé qu 'il n 'en
était heureusement rien ou , cn tout cas,
quo les dégàts étaient minimes. Mais on
est généralement d'avis dans les milieux
intéressés qu 'on ne pourra réellement se
rendro compte des effets du gel qu 'au mo-
ment du départ do la végétation.

MARTIGNY-VILLE. — Cours de raccom-
modage et de broderie. — La fabrique suis-
se de machines à coudre Helvétia organisé
actuellement un cours special et pratique de
broderies et de raccommodage. qui sera

certainement le bienvenu auprès des dames
et des jeunes filles de Martigny. Ce cours
s'ouvrira j eudi , le 14 mars , dans la grande
salle de l'Hotel de Ville.

Il offre une occasion favorable d'appren-
dre à ravauder d'une manière simple, les
bas endommagés et de se perfectionner
dans un grand nombre de travaux de cou-
ture. D'après une méthode éprouvée , on
peut apprendre à effectuer sur une machi-
ne à coudre les différentes reprises du lin-
ge. Les participantes seront , en outre , ini-
tiées par une directrice très capable et spé-
cialisée aux secrets de la broderie artisti-
que en mème temps qu 'à la confection des
divers genres d'ourlets à jour. Cet ensei-
gnement n'a, par consequent , rien de com-
muti avec les cours gratuits qui se donnent
quelquefois.

11 est prévu des cours dans la matinée ,
dans l'après-midi et en soirée avec un nom-
bre restreint de participantes. Oue chacune
s'annonce donc au plus tòt. Les inscriptions
sont recues aux magasins indiqués dans l'an-
nonce.

Le cours s'ouvrira jeudi à 2 heures et est
aussi accessible aux possesseurs de machi-
nes à coudre de marque étrangère.

11 sera pereti une légère finance d'inscrip-
tion , mais qui n 'est nullement en rapport
avec les sacrifices que s'impose l'organisa-
tion de ce cours.

(Voir l'annonce.)

MONTHEY. — Etat civil de février. —
Naissances : Gex Denise , de Joseph-Adrien ,
de Vérossaz ; Premand Henri-Antoine , de
Noemi , Troistorrents et Val d'Illiez ; Terra-
ni Roger-Charles, de Jean-Joseph , St-Mau-
rice d'Opaglio, Novare , Italie ; Dubossou
Laurette-Marie-Louise , de Adrien-Adolphe ,
de Troistorrents ; Morand Arnold-Henri , de
Hippolythe , de Troistorrents ; Beroud An-
dré , de Victor , d'Ecoteaux (Vaud).

Mariages : Voeffray Joseph et Héritier
Marguerite ; Vionttet Francois et Donnei
Germaine ; Guidetti Marius et Martin Jean-
ne.

Décès : Coudray Joseph , 48 ans , Vétroz ;
Jacquenoud Jules, 49 ans, de Promasens
(Fribourg) ; Berod Antoine , de Cesar, 2
ans, de Champéry ; Martin , née Frane Es-
ther , 66 ans , de Monthey ; Morand Marie-
Elisabeth , née Luisier, 58 ans, de et à Ba-
gnes ; Luy née Crépin Marie-Adrienne , 60
ans , de Martigny-Bourg ; Back née Frane
Rosalie, 54 ans, de Monthey ; Luisier Jean-
Louis, 26 ans, de Bagnes ; Défago Marie-
Louise, 29 ans, de et à Val d'Illiez.

MONTHEY. — (Corr.) — Le parti con-
servateur de Monthey, malgré les manoeu-
vres déloyales dont il fut la victime le 3
mars pour les élections législatives, a été
sans conteste le triomphateur de la jour-
née. Il enregistré un gain de plus de
soixante voix sur les élections de 1925,
alors que les radicaux enregistrent une
perte de 120 voix et les socialistes de 36
voix.

MONTHEY. — Dimanchè, à 20 h. 15,
l'« Orphéon » donnera sa grande soirée
musicale et littérairo de l'année. En voici
l'alléchant programme, qui sera suivi
d'une délicieuse comédie de Zamaeoi's :
« LTnconsolable » :
La Gioire de Dieu, Chceur

d'hommes Beethoven
Hymne à la Musique , Chceur

d'hommes, avec acc. piano Billetter
a) Chanson d'Amour,

Chceur mixte
b) Ronde alsacienne A. Parchet

Chceur mixte
Nouvelle Patrie , Chceur

d'hommes av. acc. piano E. Grieg
Une Noce au Printemps ,

Chceur d'hommes Kyerulf
a) Pastorale Auteur inconnu
b) Sùre de la Foi XVIIIme siècle

par Mlles H. et .]. Luy
solistes

a) Chansori des Moisson-
neurs et Moissonneuses

b) Chanson des Faucheurs
et Faneuses G. Doret
Chceur mixte

Sans cesse vers Toi (Re-
naissance), Ch. d'hommes 0. di Lasso

Chanson du Chevrier , Chceur
mixte et solo G. Doret

Mlle M. Arlettaz , soliste
a) Berceuse , 4 voix de

dames
b) Le vieux Pommier , 3

voix de dames Sehubcrt
Mélodies populaires
harmonisées par A.
Parchet

Nos Montagnes , Ch. d'hom-
mes H. Suter

VAL D'ILLIEZ. — A la Veillée... —
(Corr.) — On me signalait dernièrement
une bello et intéressante genealogie dans
la famille do Joseph-Antoino Ecoeur, à Il-
liez, laquelle possedè actuellement 8 frè-
res et sceurs, septuagénaires, tous vivants
et totalisant 568 années. Ce fait assez raro
inéritait d'otre signale à la bienveillance
de ce journal , et , chers lecteurs, nous
vous serions obligés de bien vouloir si-
gnaler si dans votre cercle familial ce
chiffre-record pourrait ètre dépassé...

Que le Ciel veuillo continuer de prodi-
guer à ce bel arbre généalogique la mu-
nificence des ans et les chauds rayons de
ses bénédietions. D. A.

VÉTROZ. — Optimisme radicai. —
(Corr.) — Dimanche après-midi , un ca-
mion (celui do la Dòlo bianche) amenait à
Vétroz un contingent de radicaux chamo-
sards ot un mousquet.

La victoire promise leur ayant éeliappé
à Chamoson, ils comptaient so rattraper
à Vétroz. Quelle déception en arrivant
dans ce village et quel demi-tour comique
pour reprendre la direction du soleil con-
cila nt !!

* * *
Le scrutin du 3 mars réjouit les conser-

vateurs du district de Conthev. Nos can-

didats réunissent un nombre imposant do
suffrages. D'autre part, le candidai radi-
cai le plus en vue, M. Crittin , doit consta-
ter avec dépit une diminution de suffra-
ges dans toutes les communes, malgré
Paugmentation des votants.

1925 1929
Ardon 148 139 suffrages
Chamoson 262 253 »
Conthev 334 295 »
Nendaz" 347 342
Vétroz 134 132

Total 1225 1161 suffrages

Le prestige du grand chef est bien atteint,
Un adversaire de Fècole laique.

VIEGE. — Cours ménager. — (Comm.) —
Progrès, tei est partout le mot d'ordre ! Le
progrès devrait aussi entrer dans la con-
ception d'une jeune maitresse de maison.
Celui qui s'intéresse à la vie de famille sait
que l'on n 'habite agréablement que lorsque
la maitersse de maison sait tenir un ména-
ge ordonné et propre , sait faire une cuisine
soigneuse et cultiver un petit jardin. Mais
ce sont là choses qu 'on apprend. C'est ce
que doit comprendre une mère soucieuse de
l'avenir de sa fille. Aucun jeune homme sé-
rieux ne devrait épouser une jeune fille qui
ne saurait tenir son ménage. Au contraire ,
sa compagne lui offrirà stìrement une dou-
ce vie de famille. .

C'est dans ce but que le pensionim i Ste-
Marie à Viège, sur l'encouragement de Sa
Grandeur Mgr l'Evèque du Diocèse, a déci-
de de donner , en avril , un cours ménager
de six semaines si le nombre des inscrip-
tions s'annonce suffisant. Naturell ement
dans ce cours on accorderà une grande at-
tention à la culture maraìchère. Que les
j eunes filles s'apprétent donc à venir nom-
breuses à l'établissemeht hospitalier de Ste-
Marie.

Les inscriptions sont recues j usqu'au ler
avril à la direction de l'Institut qui rcnsei-
gne par retour du courrier.

LES SPORTS
Le match de lutte de Sierre

On nous écrit :
C'est donc demain , dimanche, que la fou-

le des grands jours se rendra à la salle du
Bàtiment scolaire de Sierre , pour assister à
un beau duel Jeffried-Màthys , deux athlètes
aux brillantes performances.

Cette fète de lutte , rehaussée par M. Ar-
mand Cherpillod et par notre compatriote ,
M. Fellay, mérite le plus grand succès. Les
sportifs , et tous les amateurs de la culture
physique , prouveront dimanche à toutes ces
personnalités l'intérét profond qu 'ils portent
au développement de .ce genre special de
sport. C'est une belle j ournée en perspec-
tive. • ,.,.' .

La lutto sera pasSioniiàrite. Jéffried aura
à cceur de conserver Intacts ses lauriers
passés, et notre représentant , M. Mathys ,
avec une rare energie , combattra pour
l'honneur de Sierre et des lutteurs valai-
sans. Le vainqueur aura la coupé offerte par
le Cercle valaisan de Lausanne.

A Sierre donc , dimanchè, lutteurs et ama-
teurs !

FOOTBALL
Le Championnat Suisse

Demain sont au programme :
Etoile-Bienne .
Urania-Carouge
Lausanne-Fribourg

Victoires probables d'Urania , Etoile et
Lausanne.

En promotion , Etoile-Carouge aura la vi-
site de Monthey et 11 y à lieu de pré-noir une
difficile victoire de nos compatriotes.

En sèrie C : Sion 11-Sierre I.
Eri sèrie D : Montreux IIl-Monthey III

B I B L I O G R A P H I E
LA PATRIE SUISSE. — Le Carnaval et

ses gracieux cortèges ; les sports d'hiver ,
les effets et les méfaits du froid ; le portrait
d'Hermann Seller , le pré: ,(:iit de la Société
suisse dos Hòtelicrs et bientòt de l 'Interna r
donale hótelière ; de superbes spécimens de
meublés rustiques anciens; de vertigineuses
vues alpestres ; Ies « allouilles » dans la
campagne genevoise ; l'église de Serrières ;
des oeuvres du peintre Alexandre Girod ; la
page humoristique ; la Grande Peur dans la
Montagne. Tel est , rapidement énuméré , le
riche contenu du numero 981 (27 février) de
la « Patrie Suisse », plus jeune et plus vi-
rante quo jamais. E. T.

D E R N I È R E  H E U R E
Encore un traité ..secret"

Vaut-il celui d'Utrecht ?

BERLIN, 8. — Le «Berliner Tageblatt»
apprend de Kowno que le journal officiel
« Lietuvos Aidas » fai t des révélations
sur un traité secret concili le ler octobre
1928 entre la Pologne ot la Roumanie, en
eomplément du traité concili en 1926. Le
traité secret est dirige contre la Russie et
la Lithuanie. En cas do danger , les forces
réunies polono-roumaines entreprendront
immédiatemént une grande et rapido of-
fensive contro la Russie. Le traité obser-
vc, en outre , qu 'en cas de guerre entre la
Pologne et la Russie, la Lithuanie no
pourra pas rester neutre. Si la Lithuanie
entro en lice, la Pologne, avec le consen-
tement de la Roumanie. occuperà tout ou
partie du territoire lithuanicn. Le traité

contient également des clauses techniques
ot stratégiques. Ce traité secret aurait été
signé pendant l'absence de Pilsudski. Le
journal n'a pas encore publié entièrement
ce traité, dont le texte, dit-il , lui a été
communiqué de source suro.

On chfrcne pour l òtel de
mctaene un*- bonne

C-fé-  Kestanra '-t d v v  rdon _^^_——
• l i r i che  pou <- date à conve- On demande une
mr « _. M 1

Un attentat contre m. Daladier?
PARIS, 8. — La « Volonté » enregistré

sous toutes réserves et sans pouvoir la
confirmer, uno rumeur d'après laquelle un
attentat à coups de revolver aurait été
commis contre M. Daladier, président du
parti radical-socialiste francais.

L'éboulement de Madère

LISBONNE, 8. — Des nouvelles de
Funchal disent que le village de Vargem
a été complètement ravagé. Tous les ha-
bitants ont péri sauf un qui a été hospi-
talisé à Funchal. Le total des victimes est,
après rectification, de 32.

Du vin synthétique ?
BARCELONE, 8. — On mande de Ber-

ga que l'on vient de faire des essais do
fabrication de vin naturel au moyen d'un
procède électro-chimique.

M. Hoover convoque le Congrès

WASHINGTON, 8. — Le président des
Etats-Unis, M. Hoover, a convoque pour
le 15 avril une session extraordinaire du
Congrès en vue de préparer une nouvelle
législation, notamment en ce qui concerne
Faide à donner aux agriculteurs, certaines
modiflcations des tarifs et le renforcement
de la loi de prohibition.

Berlin sans lumière
BERLIN, 8. — Jeudi soir, la lumière a

fait subitement défaut dans une grande
partie de l'ouest de Berlin. Les cinématc-
graphes furent obligés d'interrompre leurs
représentations et les grands magasins,
les restaurants et les hótels furent d'un
coup plongés dans une complète obscu-
rité. Cette panne subite d'électricité est
due à une avarie de turbine à l'usine élec-
trique du sud-ouest de la ville. Des acci-
dents de la circulation se sont produits,
en raison du manque de lumière, sur plu-
sieurs points de la capitale.

Relations russo-américaines
« Les affaires sont Ies affaires »

• : LONDRES, 8. —On mando de Was-
hington au « Times » que, selon certains
indices, il semblerait que, dans un temps
peu éloigné, le président Hoover s'occu-
perait d'intensifier les marchés avec les
Soviets. Une certaine pression, dirigée par
d'importants centres d'affaires, a déjà
commence à se faire sentir en faveur
d'une augmentation des exportations, en
capital et marchandises, vers la Russie.

Bien que n'étant pas encore prèt à aller
dans cette. voie, ni aussi loin, ni aussi vite
quo le sénateur Borah , lo nouveau prési-
dent est dispose à étudier le problème. E
est déjà question de la création d'un co-

SUZE
On demande On demande un

dom esti que
sacha' t traire. Entrée à vo-
lonté. Bon gage, vie de fa-
mille.

Offres à Jules Gonvers ,
Ballens (Vaud) 

Ménage soigné de 2 p T-
sonnes, à Monthey, Valais,
cherche

bonne à tout faire
bien recommande.

Adre i-ser '•ITres s'-u 1* chif-
fres P 1155 S Publicita- ,
Sion 

On cherche un

jeune homme
de 15 à 17 ans , sachant trai-
re et travailler au jardin. Vie
de firmile.

S'adresser au Nouvelliste
sons M. C. 

j eune fille
d'une vinglaine d'années ,
dèbrouillarde , pour servir
au café et aider au ménage.
Occasion d'apprendre la cui-
sine. Entrée de suite. Vie de
famille. Gage frfamille. Gage fr. 35.— par
mois.

S'adresser sous P. 1185 S.
Pnb'ioit&A. Sion.

Lac Champex
On domande pour hotel

saison d'été :
1 casserolier

fille cuisine et office
1 laveuse et Ungere
1 femme de chambre

(•léuT) ia e ;
1 sommelière

(calè et salle)
Adr. offres lì Publicitas

Sion, sons P 707 S
Carbolinéum
Bouilliesulfocalcique
Sulfate de fer
Engrais, Tourbe
Avoine à si mer

Saiso n d'été

¦ il J t ' i . t : J.IUU ' UfliaC o 1-uint.- •-'•¦» ¦-.._..».-...i--~ »"« •

jeune fille **£.."• T II t B II ì 1
h èie pour aider au me- au ménage. Bons -aa-g-s En- Kianiséf d' in e dure» de in
aio . B-.n cane trée de s-uite , si possible. ' |#M d'AarlFair . off.e a L. Baud , Faire offres à M. Auguste H2 PS Soclètèd^ri.

Yverdon. Coderey, Lutrv. culture, Martlgny-Vllle.

char à pont
cuisinaère

et une
fille de cuisine

Société d Agr.cuhure.  Mar-
ti gny-Ville . La . Société se
ehiirg -- dn ira.it ment des
arbres fruitiers

Erivoyer copie de certifi-
eats à Mine Fournier , 33,
c:>s<» pò tale , Sion.

mite d expenences économiques en Rus-
sie. M. Hoover soubaite voir s'accroìtre
encore le chiffre des exportations améri-
cano-russes, qui atteignit 18,600,000 livres
sterling l'an dernier, c'est-à-dire plus que
les expéditions vers n'importo quel autre
pays, sauf l'Allernagne.

L'insurrection iléchit au Mexique
LONDRES, 8. — On mande de New-

York au « Times » que le gouvernement
américain a autorisé les autorités mexi-
caines à transporter deux mille soldats de
Matamoros à Juarez, en passant par le
territoire américain.

On dit à El Paso que six mille Indiens
Maya et Yaqui se sont rangés aux còtés
des insurgés de Sonora. Seule l'année re-
belle du general Manzo parait progresser,
partout ailleurs les insurgés semblent bat-
tre en retraite. Les amis du general Alma-
zan, à Loredo (Texas), ont été avisés par
télégramme, qu 'il avait été fait prisonnier
par lo general Escobar, à Saltillo.

Bnllés vifs
LE CAERE, 8. — Au cours de l'ineendie

d'un village, près de Tanta (Basse-Egyp-
te), trois femmes et un enfant ont été brù-
lés vifs. Une pompe qui se rendait sur le
lieu du sinistre est tombée dans le canal
en voulant éviter une automobile ; aucun
pompier n'a été noyé.

Un autre incendio, qui a éclaté dans un
village près de Zifta, a cause la mort de
deux femmes, qui ont été carbonisées.

Huit personnes ont été blessées. De
nombreuses habitations ont été détruites.

La neige dans le sud de l'Italie

NAPLES, 8. — On annonce de Messine
que la neige est tombée en abondanee ces
jours derniers. Dans la localité de Mistrel-
ló, tous les services ont été intrerompus
et les toits de plusieurs maisons ont été
emportés. Des granges se sont écroulées
dans les environs et la route provinciale
de San Stefano di Nicosia s'est effondrée
par endroits.

Distribution irrégulière. — Nos abonnés
qui ne recevraient pas régulièrement le
Nouvelliste ou le Bulletin Officiel nous
obligeront cn nous signalant par une sim-
ple carte cette anomalie.

Profondément touchées des nombreux té-
moigpages de sympathie. recus à l'occasion
de leur grand deuil , Madame Veuve Valérle
DELALOYE et famille remerclent sincère-
ment les sociétés et les personnes qui ont
pris part à leur douloureuse épreuve.
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caresse la bouche, nassiosac rtstussc, M r- ¥' '

le meilleur arpi
de l'estomac

On demande

leone lille
connaissant la cuisinp et les
travaux d 'un ménage soigné.

S'adresser à Mme Antoine
Torrione , Mnrtigny-Ville

jeune fille
sérieuse pour aider au me
naye et à la campagne.

S'adre-^er Ed. Ba.bey
Gorseanx nrès VPVPV.

VACANCES
Petite famille i h  rche à

louer

chalet meublé
dai'S les Alpes Valaisannes

Ofires .'ivee prix tous : P
1201 I.. Publ ic i t - s  Lausanne

On demamle à Ione ' a St-
Mauric «. da. s l* voi-ina-
ge inmié iti at , un

maison d'habitation
avec grange et écurle,
ainM qu 'uii '  -a-rmi e éten-
due di- terrain — S'adr au
Nonva ilis 'e sons F .1

A vwndre , lame u'emploi,
fort

S'adì esser à M. Bai bero
ent''ppre"f'i' ' . Ma tigny.



Dimanche 10 mars , à 5 heures
Conférence avec profeetlons sur
LES MIRACLES DE LOURDES

par M. le Dr Vallet, módecin-chef du Bureau
des Gonstatations

Billets, à l'avance à la Dire, tion dn Cinema LUX , fr 2

M O N T R E U X
Lea 29, 30, 31 mare et ter avll 1929

Exposition Nationale Suisse
et Cantonale Vaudoise

d'Aviculture et de Cuniculture
Renseignements auprès dn Commissaire general, M

Eugène ROONON, Clarens 

Sii - Me ai un
M. Charles Copt , de Charles, à Saillon , exposera en

vente, par voie d'enchères publiques qui se tiendront à
Saillon , au Café de l'Union , dimanchè prochain , 10 mars,
à 15 h., tous ses biens-fonds consistant en vignes , jar-
dins, etc. (Environ 7 a 8 000 m2 de vignes, aux lieux dits
«Champ des Pierres », «Vers les Bourn^aux », «Es Ver-
sannes» ) Par ordre : Albert Pnpill '»ud , notaire.

L'Ecole cantonale d'agriculture de Chàteau-
neuf dispose pour vente, de

2oo à ?oo poiriers
haute-tige; beaux sujets des meilleures va-
riétés ; prix avantageux. A la mème adresse:

miei garanti authentique

Salse pareiiie Model
de goùt délic ieux purifie le sang.

Pour so distinguer dorénavant plus facilem ent de
ses imitations , ce depurati! de vieille rono/nmée

porterà le nom depose

i JSIIIlllIIB^FJil'" >i (jwt ê*--*? i
» sff vous désirez un depurati! d'elite

demandez \̂)T\M IJ ^PJLX ^ 
dans les

donc ^*T*ll*ì'̂  •.':--""'!y:3 pharmacies

Pharmacie Centrale. Madlener-Gavin
GENÈVE — Rue du Mont-Blanc , 9

A ve' di* avec garantie mécamque 
***"& *h**\. «tfP^ *Sk *S? 4&t& tÈ^** **1DELAGE e eyl. CAR ALPIN

20 C. V., roulé 30.000 km. i hà-bis long, freins sur 4 roues —¦¦.-.-»..% * rfi.MMe<Maa.M w»»
4 amortiss. 6 roues, appare.llaga- électrique BOSCH , car- C2© placés), a dlsposJtion des
rosserie torp 7 pi. Grand luxe, facilement tra sf en «groupes et des sociétés

S^̂ G^n5?:"
¦8,M •̂ G,,,¦8e *•^

0,,,
¦
,,,, 

Gai*a9© GOEGEL, ^-Maurice
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I Automobilistes!! Réfléchissezi! E
E car seule la |

CHEVROLET SIX ,
1 volture ou camionett e vous donnera entière satisfaction I

I Prix - Economia - Elégance I
I Sans précédent 1
I Demandez un essai gratuit à l'agent general pour le Valais : I

I Ch. Pauli
E Téléphone 3 SIO 11 Téléphone 3 V

I General Motors Continental |

Savoir régler ses dépenses
d'après son gain est le pre-

mier pas vers l'economie

Le Me «loite
vous y aide grandement

î ^'̂ p̂ÉpiNIÈRES
W »0CCARD"ùRES
| -"PETIT- SACONNEX - GENÈVE

J, NI Arbres fruitiers el d'ornemeni
'i S^ConffèreiLrosteiUrisratwmaiTipantesetvivai»
"\ _j£) Engrais et spéclsltffis Hortlcoles
f i  S%> E^^raPRI^raIMraJyVRDINS.TENNIS
S^V' nitph. l&UHLBItn«. Cafstotjue franob.

******************************************************* 

Institut Rotsee
LUCERNE

Ecole commerciale, Langues, Gymnaee
Diplòma d'Etat

Nombreuses références de premier ordre
Prospectua à disposition 

AUTO - FIAT
Carrosserie C placés, pont 1000 kg. à venrire de con-

fiance, cause de maladie Prix : fr. 2.5< 0.— Bonne ocra-
sion pour •¦xrursions et transports Ed. Blanc-Corbaz,
Campagne de la Caroline, Av. du Mont d'Or,
Lausanne.

Bovernier -:- Salle de Gymnastique
Dimanche 10 mars, ù 13 h. 30 et à 19 li 30

GRANDES irail
organisées par la Société ile mu *-ique
„ L'Echo du Catogne "

Invitation cordiale Le C mite.

RAsipfK Conifères, très belle
IWdltl d qualité à des prix sans

Plantes grimpantes ™™™™*-
ni . «, . Pépiniérisles-Plantesdornement Decorate™

Th. DIRREN & Fils
Domaine des Iles -- MARTIGNY -- Télé phone 17

Grand choix d'arbres fruitiers, prix spéciaux par
grosses quantités; garantie pour le Valais. - Griffes

d'asperges et plantons de fraises. 

Bon vieux

fromage
maigre

Par 5 kg. le kg. 1.50
Par lO kg. le kg. 1.40
Par pièce d'envoi de 20 kg.

le kg. 1.30
sont envoyées par

Jos. Wolf, Coire
Expéditioi en gru--

Agriculteurs
Avan» d'acheter une machi-
ne agricole, venez vii-iter
mon dépòt. T'iujours grand
choix de machines en tous
genres, avec facilités de
paiement. — Ainsi que char
neuf et char à rei-sorta, vol-
ture et camion. — Vente et
échange. — Chez Charles
Roduit , Martigny. Tel. 172

Comme votre Liselotte a
bonne min depuis quelques
temps et comme elle est ie-
venue forte ! Depuis qu 'elle
mango journellement de la
soupe

ou poindge, • ll<- n 'a plus ja-
mais été mal de. 85 et. I»
paquet. Eri v nte partout.
Fai' icant : Malterie Wlllemergen .

Agriculteurs
Ava' t la bonne saison faites
réparer vos machines agri-
coles à des PRIX MODÉRÉS

chez
PILLET FRÈRES
mécanlclens, Martigny

le pai oflhlier p...
Dès qu 'un homme a peur de

la grippe,
Il doit se payer sans regrets
S'il ne veut pas casser sa

Pipe,
Le préventif sur :

g Dlablerets "
A vendr»- qiinlqii s

BONS
MULETS
d'»§change, à de bonnes con
diuons  chez Roh Edouard ,
Granges, tf»l 5, ¦ u Peyreron
Albert , Sion tèi . 187. 

A vendre à Fully

deux vignes
en fondant et rhin , sises à
."hancot

Pour trailer , s'adresser à
He 'Cii 'e Malho 's , Fully 

A v»*i dr<- un

bon eheval
c.iinv n;uit p ur service de
ferma- A isit^ r dès mardi a.
I ¦ f mie C àteau Bellevue.

H DjMMEDBLES
Le jeudi 14 mars 1929,

d'̂ s 14 eures , ¦< l 'Hot 1 de
Vili de B x , MM. les hoirs
DUPRxZexposfr ' in ten  venta*
aux encheres publiques , les
immeubie--  qu 'ils possèdent
da'-s la commune de Bex ,
ciirnprenant •• ' •t- mment un
moulin et huilerle, avec
for ehy  rauh qi.e , logement ,
grang e« écurie, environ 3
pi^es '/a de terrain.

Renseigi'ements et condi-
tinri K en l'Elude des notaires
Paillard et Filo, è Bex.

i\ vendre environ 5000 kg

foin et regain
Ir»* qualità , chez
Antoine Darbellay

Martigny-Bourg
A vendre

CAMPAGN E
en iMin rapport , aux environs
de Monthey, avec bàtime"t

S'adresser sous P 1122 S
Publict 'S . Sion 

A vendre , a bas prix , un
fnurneaii

potager
en t ès non et:<t S'adresser
H G Hitz, Da'pfli , Vernayaz

Pou vo travaux ne

HE - pomi
adr ssez-V"Us ft

Jean Moos, Ayent
Travili towiientiem ¦:- Prii muderei

A ve dr- 20 000 kg.
foln et regain

1000 kg d-
POMMES

S'adr ù. M Mariaux-Ber-
1 «or, Collonges.

PRIX D'INVENTAIRE
1500 Louvertu r es laine aver Lor-
dure  Ja. qu .rd 14( 1/190, va
le»- fr 26 - ré i . à ir. 15.50

2000 draps de lits finis , doublé
fil , lo ts, 17U/240 av olirle
à jour , valeur fr. 12.- réd.
ì. fr . 8 50

1000 coupons de 'il- m . as ortis
étufie pO 'ir chemises, pour
tabliers, bl"Uses, l-ainett- s,
valeur fr. 32. red a ir. 21.-

2000 écharpes. bandes fantui-
sies, très fortes, pure laine
150 cm long, 35 cm l«rge
grande occasion, vai. ir. 9.-
réduit à fr 2.90. Plus peti-
tes 150 cm. long, et 17 larg.
vai fr. 5 50 réduit à fr 1.9

2000 chemises pour hommes, tres
fortes pour le travail Oxtor-i
ou flanelle, avantag. fr. 8 50
rértuit à fr. 5.25

10000 rn. draps de Hts blancs dou-
blé fil , fort , 165 cm. fr. 2.7C
150 cm fr. 2.45.

10000 m draps de Ut brat doublé
fil , foi-t, 165 cm. fr. 2 20, et
150 cm. fr. 1.90.

DuieU ,oceca aon,120/180cm av.
4 livres de plumes, gris, ex-
tra, fr 39 75, méme grand,
en blanc extra fr 52.-
Demandez échantillons pr

tous tissus Nous possedon-
plusieur centair.es de le fred-
de remerciement de familles
content< s de nos livrai ons .
Grands Magasins BIANCHETTI Frères
Locamo.

Maréchal
un bon et jeun e ouvrier

est demande, travail a sure .
S'adir. Emile Lauraux Bex.

AGRICULTEURS
Réservez vos approvisionnements en

Graines lolagu foarragòres el ile Ilei
aux fourn-  seurs du pays

Gaillard Frères, Saxcn
lesquels vous donneront entière satisfa* tion ; Graines fralches et de premier

Prix avantageux choix Prix avantageux
Dépòts dans les principales localités

Nous expédions f ranco contre remboursement: N9 Frs
•Tj

Souliers militaires, cuir citi, sans dono!, soufflets
Souliers r
Souliers d
Souliers à
Souliers d
Bottines à
Bottines à
Souliers di
Souliers ri
Bottines h
Souliers ri
Souliers ri
Souliers à
Souliers à
Bottina» à
Bottines à
Bottines à

a» a»

Boitines à

Notre catalogue oous sera cnooyc gratuitemenl sur demande
Nous réparons tous tes chaussures promptes et soignées

militaires, forme trordonnaiice, cuir clnS . . .
de marche, fo rme d'ordoiuiance, empeigne la. . .
de montagne, cuir ciré, clous forgés soufflets .
de montagne, empeigne, soufflets , clous forgés .
à lacets pour messieurs, box-vachette, gamies . .
à lacets pour messieurs, box-vactiette, doublée cuir .
de dimanchè, p. messieurs, boi-calf, forme Derby, élég
richelieu pour messieurs , box-catf , forme modèrne .
à lacets pour dames , box-vactiette , gamls, élégantes .
richelieu pour dames, box-vachette, bou ts élégants .
richelieu pour dames, cuir ciré, bouts solid . . .
à brides, box-caff , 1 bride, nouvelle forme . . .
à brides, (mit chevreau, gamis , forme elegante . .
à lacets pour garcons, cuir ciré, clouées, sans couture
à lacets pour garcons, box-vachette, Derby solide
à lacets pour garcons, et filles , cuir ciré, gamies .
n n « „ „ ,, „ „ „ .
à lacets pour garcons et filles , box-vachette , solide
" «« . v ¦ n u i]

BflilfiBMBTIBileiU i
1 ****************************************************************************

Grand choix de petits vétements pour
[ gargonnets, à parti r de f r .  22.—, 20.—, 18.—, 17-— ,

Ravissantes robes et tabliers
1 fantais ie pour f illettes et Jeunes filles ,

Chapeauxf casquette^, chemises, f aux-cole

I Prix avantageux Warchandise soignée nouvelle - Escompte au comptant j

iUH E. ni ti fili - il
.¦¦¦¦¦¦ iii Tnrii ini nnn ' -¦¦«^

Occasion
A vendre , cause doublé emploi ,
machine à hàcher
à moteur. S'adresser à la Bou-
cherie-charcuterie D. Marchett i,
à St-Maurice. 

A CÉDER

MI le [ta
à ' 1< ux coups , moitié prix.

S'adr. à Ulysse Veuthey,
Dorénaz. 
Gratta un essuia, lamajs i tout

ocheteur de IO lanca.

pBOuSDOG
^|| &LAMESEJ: M

chez : U. Leyat, couteller, Wojt.
A louer à Vaselin près La-

^ey-Viliage
deux jolis

appartements
de 3 et 4 chambres, eau , lu-
mière, dependances et jar-
din S'adresser Camille Gex
Gries. 

Fi de confiance
pa- trop jeune, ne-ira- place
dans famille ou bon café res
taurant , pour tous travaux

Adresser offres P 1184 S
Put'licitas. Sion

¥Ì WSF

m,

automobile lìnsin
A vendre à d'essellantes

conditions Gottin-»t egonttes
en parfait état d'entretien,
pouvant étre ntilisé* comme
camionnette.

S'adresser à P. COTTIER,
Clos Fleuri , à Vevey (tèi. N*
1054), lequel pourrait éven-
tuellement prendre rendez-
vous à St-Maurice ou Marti-
gny-

Représentation
intéressante

est offerte à conceesionnaire
on représentant possédant
clientèle dans le c-anton da
Valais. pour le placement de
produits intéressant les ga-
ragistes, automobilistes et
propriétaires de camions.

Faire offres détaillées avec
références sou<- H 15424 L à
Puhliritas, Lausanne

FROMAGE extra gras de
montagne & Fr 3.10; mi-
gras de montagne * Fr. 2.—
maigre à Fr 1.50. 1 B* ter, Bn.

Montreux
On demaaaJB

bonne à tout faire
capable et recommandée.

Écrire avee référ- nces «3t
photo sous P 14335 il a Pu-
blicitas , Montreux

ìM
40 48 19 
40 48 23.—
40 48 29.50
40/48 25.—
40 48 32.—
40 48 21.—
40,48 24.—
40 48 25.—
40,47 21.—
36 43 19. —
36 43 16.50
36/43 15.50
38 43 15.50
36 43 16.50
36 39 17.—
36 39 17.50
26 29 11.—
30 35 13.-
26 29 13.80
30,35 16.—



Le reboisement du .Ima

La commission du Conseil des Etats
préposée à l'examen de la revision de la
loi sur les forèts vient de se rallier à un
amendement du Conseil national — d'ac-
corci avec le Conseil federai — sur un
point qui ne manque pas d'intérèt : le .Tu-
ra sera dorénavant soumis au memo regi-
me que les Alpes quant aux subsides fé-
déraux accordés au reboisement.

En effet , la distinction entro Ics Alpes
et le Jura ne se justifiait guère du mo-
ment que Ton comprenait dans Ics pre-
mières non seulement les préalpes mais
encore des bastiona isolés sur le Plateau .
Au demeuraut. cette extension de la loi
ne grèvera que fort peu Ics finances fédé-
rales, le reboisement étant beaucoup plus
avance dans Ir Jura. Mais elle offr irà une

VISITEZ
le cours de reprisage et de broderie

très intéressant et très utile
organisé par la

Fabrique suisse de Machines à coudre «Helvetia»
S. A., LUCERNE

Lecons faciles pour le reprisage des bas avec la machine
Réparation du linge, broderie artistique, monogrammes

Travaux à jour

Durée du cours

Locai :
Direction :

N'est pas comparatile avec les cours nommés gratults

Prière de. s'inserire immédiatement '(nombre limite de participants) auprès de
Mme Saudan-Genoud, magasin de broderie, Martigny-Ville
M. J. Richard Martin, modes et chaussures , Martigny-Ville
Mme Moulinet-Joris, teinturerie, Martigny-Ville
M. J. Donati, confections, Martigny-Ville et Orsières

Frais d'inscription Fr. 2.—

La bonne

Expédition de chaussures J. K U R TH , Ganève

,; ' "̂ IBW

Agriculteurs, syndicats
Approvisionnez-vous en engrais auprès d'une fabriqu e
valaisanne qui fournit bien et rapidement des produits

de haute qualité
Superphosphates - Phosphazote - Engrais complets à base d'uree

sels de potasse, clanamlde

Engrais [chimiques de Martigny
Représentants exclosifs pour le Valais :

Messieurs TORRIONE Frères - Martigny -Bourg

Votre Sauvegarde
contre les coups du sort !

PATRIA
Société Mutuelle Suisse d'Assurances sur la Vie

Bàie
Fondée en 1877

Agence Generale pour le Valais : MARCEL CHESEAUX . Saxon

du 14 au 30 mars 1920
Cours du matin : 9 à i2 heures
Cours d'après-midi : 2 à 5 heures
Cours- du soir : 7 à IO heures
Hotel de Ville. Martigny-Ville
Maitresse de couture diplòmée parlant francais et allemand

ÌLsz f-mtsiense SSeceUc

pour faire le bon café : deux tiers da

grains et un tiers de pssvre c!ii«oréc

Franck speciale en paquets jaune s;

et avec la marque du Moulin à Café !

chaussure à bon marche
Souliers de travail , bien ferrés, doublé semelle. 40/47 17.80
Soul. milit., peau cirée, sans couture haute tige

Rally. 40/47 21.5
Souliers militaires , ordonnance, quart , empeigne

bon ferrage 40/47 23.50
Souliers milit. pr garcons, sans cout., oien ferré 36/39 16.80
Bottines Derby Box, talon mi-haut , pour dames

pour dimanche 36/42 16 90
Bottines Deroy, peau cirée, pour dames 36/42 15 50
Bottines Derby Box noir, pr messieurs, p dimanche 40/47 16 90
Bottines pour fillettes et garconnets, peau cirée 27/29 9 25

bonne qualité, sans clous 30/35 IO. 50
Expéditions franco contre remboursement

Demandez notre catalogue illustre gratii
E e h a n g e l i br e

certaine utilité dans des cas exception-
nels, cornine les reboisements nécessités
par des cyclones, comme il en survient
presque à cliaque generation.

Les oiseaux rendus iéroces
par la faim

Par une grande froidure , la terre, con-
verte de neige ou durcie par le gel, ne li-
vre plus aucune nourriture aux oiseaux.
Certains insectivores trouvent encore leur
pitance dans les larves et neufs d'insectes
cachós sous les écorces, les autres n'ont
plus que Jes baies des buissons, vite rlévo-
rées.

Sans distinction , tous les oiseaux, lors
d'hivers féroces, se rapprochent des habi-
tations, les uns pour y glaner les débris
de l'alimentation humaine et animale, le?

autres pour s'attaquer à leurs semblables
affaiblis et incapables de fuir. Ces canni-
bales ne sont pas que des oiseaux de
proie, ils sont bien plus nombreux et se
nomment corneilles. pies, geais et méme
mésanges.

Au cours du rude hiver d'il y a trente-
quatre ans, les corbeaux freux qui for-
ment la majorité des bandes qui nous vi-
sitent en mauvaise saison et sont, d'ordi-
naire, doux et sociables, furent rendus fé-
roces par la faim. Ils s'attaquèrent aux
lièvres, aux chats et mème, dans la région
de Roubaix, à un chien, qu'ils malmenè-
rent au point qu'on dut l'abattre. Puis, ils
se mangèrent entre eux. Réunis en trou-
pes hérissóes et immobiles sur les arbres
des vergers, ils ne fuyaient plus l'homme;
on les aurait tués ;'i coups de batoli si ca

A -ìWAT w
Mfe;̂  A 

f
W &̂ M̂ PS
WW -̂ "mm jMf&

en avait vaiti la peine. Quand un des leurs
tombait de l'arbre, comme un fruit mùr.
tuo par la faim et le froid , il était immé-
diatemént dévoré.

Je sais un chàteau dans le pare duquel ,
au printemps suivant, on enleva des
brouettées de leurs ossements.

« JJ

« -:
* i i

L Importance
de la désinfectlon du linge

La grippe qui règne actuellement dans
toute la Suisse continue à se propager et
quoique la maladie ne soit que benigne et
qu 'il n 'y ait pas lieu de s'inquiéter , il est
cependant important que chacun sacne com-
ment on peut empècher la contagion au
moyen de mesures d'hygiène préventives.
Chacun sait que le linge est tout particuliè-
rement porteur de germes infectieux , qu 'il
s'agisse du linge de corps, de la literie ou
du linge de table. Il est absolument de ri-
gueur , pour bitter contre la propagatici!

Confiture aux pommes
à fr. 1.30

Produit garanti pur et naturel compose de pom-
mes des meilleures sortes. Cette confiture est
très nourrissante, saine, très profitable, pareille
au miei, à l'aróme très fin. Prix fr. 1.30 le kg. en
seaux de 5,10 et 25 kg. directement depuis la
fabrique POMO CURO, Tfigeria 15 (Argovie)

-̂"m'toux ?
m « Catarri ?
WL 9 ftiTOuemeni ?

/ /ertaipma!
/  En venie pariout.

Jlvee une
mffneiir nouvelle
irais et joyeux vous commencez votre travail
lorsque BAFAGO est votre boisson régulière à
déjeuner. Depuis longtemps vous connaissez les
propriétés nutritives de la banane et du cacao. Ces
deux produits complétés par des sels nutritifs de
grande valeur font de B ANAGO un aliment
tonique et facile à digérer.
L'ouvrier boit le lì AH" AGO parcequ'il renouvelle
ses forces et que con prix est avantageux, l'intel-
lectuel, parcequ'il fortifle les nerfs et ranime son
cerveau.

Maison Philibert
Pour fr. 10.90
J'expedie un complet salo-

pette, veston etpantalon bien
fait , rive et cousu , 6 grands
mouchoirs de poche couleur ,
et une ceintnre avec boucle
américaine. Vous connaissez
la Maison , vous serez con-
tent.

lndiquez tour de taille et
votre longueur.

Envoi contre rembours .
Louis Koanlg, Lausanne

Chèque-*, post. Il 1284

Aelietax la mach. .MolvaStlu
Saula marque aulaaa l

Petits payements mcnsuell

Demandez les prix réduits
avec catalogue gratuit

No 28.
Fibrlqui suine miehlni I ccudrt S. A.
. . I aaaUM. 

Propriétés
a vendre & Saxon. — Offres
écrites sous P 948 S. Publi-
citas, Sion.

Àutomobiles
premiere marque américaine, ayant une gamme
très complète en modèles 6 cyl. et 8 cyl., avec une
grande variété de carrosseries, n'est pas représentée
dans le canton du Valais.

Les personnes qui s'intéresseraient à cette représen-
tation sont priées d'écrire sous U 14706 L., à Publi-
citas, LAUSANNE.

Collège Catholique
¦ près St-Michel , Zoug

Cours préparatolre pour francais et Italien
Ecole secondaire Prngymnase Cours comma-rcial
Ecole normale. Internai pour élèves de l'Ecola- Cant
Situation magnifique etsalubre Nouvelle rentrée
•15 et 16 avril. Programme et renseignements tra tu ts

LA DIRECTION.

CERCUEILS - CODRONNES M0RTDA1RES
Dépòts dans le Valais

SION : Oscar MARIÉTHOD Tel. 181
SIERRE : Henri VIC ARIMI  & CALOZ
MONTHEY : L. BA.RLATEY Tel. 65
MARTIGNY • Pierre MODLINET Tel. 225

d une maladie , de nettoyer avant tout le lin-
ge d'une manière appropriée. Le Directeur
de l'Institut d'Hygiène de l'Ecole polytech-
nique federale, M. le Prof. W. de Gonzen-
bach , a publié, il n'y a pas très longtemps,
les résultats de ses recherches sur les ef-
fets antiseptiques du « Persil ». Ces expé-
riences ont démontré que le « Persil i> pos-
sedè un pouvoir antiseptique très apprécia-
ble et qu'en faisant certaines réserves on
peut mème l'appeler un antiseptique qui a
entre autres Je grand avantage d'ètre ino-
dore, inoffensif et d'un emploi facile. Cette
action désfnfectante a d'autant plus de va-
leur que les lainages qu 'on ne doit pas cui-
re , comme chacun sait , peuvent étre com-
plètement nettoyés et désinfeetés au « Per-
sil » à une temperature de 40-50° C. déjà.
Ces mesures préventives sont d'une grande
importance là surtout où un rassemblement
de personnes augmente le danger de con-
tagion. L'emploi du « Persil » est donc in-
dispensable avant tout dans les casernes,
établissements , restaurants , etc.

Ifcr-,

TRANSPORTS FUNÈBRES
pour tous pays

A. MURITH S. A
G E N È V E



Cadeaux
de Pàcttaes

de valeur

sons grosse dépense
Vous aimeriez otlrir  des eta-

deaux, mtvis In grosse dépense
vous d o n n e  des soueis. La Fa-
brique Musette vous fae l l i t e .
Avee petit acompte et verse-
ments  n i e n s u e l s  pr a t i q u e s,
vous achèterez des montres de
qualité. Par exemple:

ĵfe. No 33618. Montre bi a-
WSfù f ^t i a g i  celet p o u r  dames, bori
Ktii d̂zjBl mouvennent, IO rubi->,

^sl-s  ̂ 4 ans de garantie, boi-
« te argent 80%oo ou pia- 11 m
H qué or garanti Fr. Jl .

No 33197. Forte mon-
z'ì?% tre nieltel, ancre, 11 ru-

/ ¦, " (¦% ois, garantie 5 ans.
«--•• •¦'1 -eS 

W3ggwilS3l GRIPPE
¦ Maux de tète

SANS EFFETS iNUISIBLES Névralgles
n a .  u D o u l e u rsToutes pharmacies

1.75 la botte

Ah, Ah! Madame Meier , vous utilisez aussi
l'Arome à ce que je vois. En ètes-vous aussi
satisfaite que nous?

— Il n 'y a pourtant pas longtemps qui;
je l'emploie, mais pour tout l'or du monde ,
je n'en voudrais d'autre. „L'Arome" est tou-
jours si frais, friable et aromatique ; il donne
au café beaucoup plus de couleur et un goùt
tellement fin et dùrable.

— Moi aussi , il y a des années que j 'em-
ploie la chicorée „Arome" parco que je
trouvé qu 'elle rend le café beaucoup plus
fin et plus profitable que n 'importo quel
autre succèdane de café.
A 14 Helvetla Dant-entlia]

Fr. 29
W .  

No 33198. Avec forte
boite argent 807ooo. 3Q .
garantie 5 ans. Fr. «IH.

Ce ne sont que des exemples.
Demandez notre catalogue il-
lustre No 33 gratis. Xoujours G
mois de crédit avec • i acompte
ou 10% d'escompte au comp-
tant sur tous les articles. Cha-

que pièce garantie

Fannie Musette
La Chaux-de-Fonds, 33

li DE II
A BRIGUE

Capital -Actions tr. 1.000.000
Fonds de réserve tr . 1Q2 .125.-

ompte Je rbèqaes posi. Ile 353. Bnreaa de Sion

La Banque se charge de toutes opérations de Banque
et de Change aux meilleures conditions :

PRÉTS SUR BILLETS
PRÉTS HYPOTHÉCrtlRES ET COMMUMflUX

OUVERTCIRES DE CRÉDITS
en comptes-courants garantis par hypothèques, nantis

sements de vaieurs ou cautionnemènts
HCHfiT ET VENTE DE TITRES

PHIEMENTS OUTRE-MER TRHVELERS CHÈQUES

Taux actnels des dépòts :
Sri compies-courants de 3 à 3 '/a %
Sn comptes de dépòts snivant dnrée da 3 1/j à 5%
Snr carnets d'épargne, avec autorisation :<¦

l'Etat et garantie speciale 4 */« %
Contre oMigations à 3-5 ans 5 %

La Banque délivre des tirelires à domicile
contre un premier dépòt de fr. 5.—

IH\W Location de CASSETTES dans la chambre forte
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POUR LA FEMME
Toute femme qui souffre d'un trouble quelcon

que de la Menstruatlon , Règles Irrégulieres ou dou
loureuses en avance ou en retard. Pertes Diati
ebes. Maladies Intérleures. Métrite. Fibroine. Sai
oinzlte, Ovarlte. sultes de Coucbes, retrouvera SU
rement la sante rien qu 'en faisant usage de la

JOUVENCE M L A H B E  SOURY
unlquement composée de plantes lnorlensives Jouls-
sant de propriétés spéciales qui ont été étudlaées
et expérimentées pendant de longues années.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY est latte ex-
pressément pour toutes les maladies de la femme.
Elle réusslt bien parce qu'elle débarrasse l'inté-
rieur de tous les éléments nuisibles ; elle fait dr-
culer le sang, decongestionile les organes, en mème
temps qu 'elle les clcatrlse.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY ne peut la-
mais ètre mmlbls. et toute | 'ZSSìSZ 1
rx'.rsonne qui souffre d une mau-
vidse circulation du sang. soli
Varices. Pblébites. Hémorroi-
des. soit de i'hstoraac ou des
Nerts. Chaleurs. Vapeurs. Etoui-
le menta, soit malalses du

RETOUR D'AGE
doit enroloyer la

JOLVEJNCE DE L ABBE SOURY
jen toute confiance, car elle sauve tous les Jours
des milliers de désespérées.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY. préparée aux
Laboratolres Max. DUMONTIER . à Rouen (Fran-
ce), se trouvé dans toutes les Pharmacies. Le
flacon : 4 francs.

Dépòt general pour la Suisse : André JUNOD,
pharmacien , 21 quai des Bergues. a Genève.

Bien exiger la -j airltRble JOUVENCE do ià.bbt80ORY arai doit porter le poi traitele l'Abbé 8ou-ry et la cimatore Mag. DUMOHTIER en rouge

ELEVAGE B3ATIONNEL
el engralssemenl économique

du jeune bétail avec la

achna
«Panchaud»  Marque » ANCRE"

Renfeignements et prospe 'tus par nos dépòts :

Ardon : Sté de Cons. La Ménagère. Henri
Molk , négociant

Aver : Eug. Savloz, nótroc iant.
Bramois : Eug. Amberà, négociant.
Chalais : Métrailler Frères, négts . Séraphin

Rudaz, négociant.
Chfrmignon : J. Due, négociant.
Chippis : Antino & Rey, négociants.
Conthey : M. Gauthier, négt. Sté de Cons.

La Ménagère.
Erde : Em. Qermanler, négociant.
Granges : Herm. Roch, négociant.
Granois : Héritler-Clansen, négociant.
Gn 'irne : Eug. Terreni fils, négt Société Coo-

perative.
Lens Sté Coop. de Cons. l'Union. Société

de Cons.
Loèche : N. Zumofen, Konsumverein.
Viège : M. Clavien, négouiante.
Mollens : Ad. Berclaz, négociant. .
Montana : C. Tappard, négt. Soc. Coop. de

Consommation.
Ollon : Ch. Barras, négociant.
Randognt- : Sté Coop. de Consoni.
Réch y : O. Perruchoud, négociant.
St-I éonard : Sceur Tamlni, négt. Soc. Coop.
de Cons. l'Avenlr.
Salquenen : V. Zumofen, négt Th. Montani ,

n égt Ch. Rothen, négt Konsumverein.
Savièse : Due, Favre & Co, né«o . iants.
Sierre : Hoirs Dette Pellanda, négt. Louis

Tonossl, négociant.
Sion : F. Morard, Blatter & Co, négt. C.

Grasso, negt. Et. Exquls, négt Ch. Due,
négt. Vve J. Zanoll, négociante. Vve Ferd.
Zonl, négociante.

Venthóne : Ag. Masserey, négociante.
Vétr-'z : DI. Penon, négociant.
Vex : Coop. Concordia, Société de Cons.

l'Avenlr.

isole de sténographie
et dactylographie

MONTREUX
32. RUE INDUSTRIELLE — TÉLÉPHONE 57

Ouverture des cours : ler avril 1 929
(Semestre d'été)

Sténographie — Dactylographie — Comptabilité
Correspondance commerciale. — Langues étrangères
Prospectus à dispoglino. Dir. : Madame A. DI ANC-

Les célèbres couteaux w^) <-=^T~}$ 0 P I N L L
sont les meilleurs. En vente partout.

René Boch - St-Gingolph
Unique dépusitaire poUr la Suisse.

TOUTE BONNE EPiCERIE
ou Consommation vous vendra les Cafés

et ThAs des connaisseurs portant la marque

LtE MAURE
dont 3 mélanges a prime — Echantillons sur demande

Écrire case Rive No 11037, Genève
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aLe fabricant l'a .bepeìsa Or!» «Amm. Et ponnraoi donc?
Parce quii e*xbala tris iortwnent le «autunni arome d'un
cacao de eboix.

Ce parfum caracténsticrae resulta a uà jaajicieux mélange
et a un trattement special des f i r n »  a» cacao, qui trans-
mettent iataetea, au coccolat Orba, laura proprietà* nrxtri-
oVaM. laura vitaminea ai recbercLées «rt leur tbéobromine.

Entra Isa repaa, Orba «Amar» n eet paa seulement una
agréable friandise pour llomme trèa occupai c'est «incora
un préeiaux forttfian t, qui ne «urm«me ai la cesar ni les
nerxs.

Par n lorma et par eon emballatfe «ni, Orba est «ne
nouveauté, créée spéeialement à l'tiaage «le I bernine. Na
goùtanr-ez-vtroa pas, Tona ausai Orba «Amer», le cbocolat
dea Messieurs?

[tate ì ito Maison H'flmeDiiIenieDts Vve Th. BDRGEADD ri«É*
eaTo
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Grand choix de mobiliere g^̂ XKfS?:en bois dur depuis Fr. 120.- Stores. RI-
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TOUT CE QUI CONCERNE

L'AMEUBLEMFNT
ME UBLES.TAPÌS , RlOtAUA . LlTCRIE , LlMOb , TT&bUi», ETC

A DES PRIX INTÉRESSANTS
MAGASINS .- AVENUE DEL* GARE

SION




